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au sommet de son artMohamed -Air

& #
du monde!, s'exclame Ali. Et il se 

, mit aussitôt en frais de nous le 
prouver.

Dans un délire verbal intarissa­
ble, 11 parle pendant près d'une 
heure. Ce n'est pas un discours, 
c'est un blues, tout près du chant, 
avec des imprécations, des répéti­
tions, des modulations... un mot 
servant de tremplin à un autre et 
revenant toujours au refrain: “Je 
suis beau, je suis intelligent, je 
suis le plus grand, plus grand que 
la boxe, plus grand que le ciné­
ma...", parfois murmuré, parfois 
hurlé, mais toujours comme si c’é­
tait une chanson qu’il voulait ap­
prendre à quelqu'un, comme s’il 
Voir ALI, page A 6

honte, commence soudain Ali, cou­
pant la parole au metteur en scène 
qui s’égarait en de fumeuses consi­
dérations cinématographiques. Je 
n'al pas Vu un film sur les Noirs 
où on ne vit pas de fesses, de cri­
mes, de saletés de tous genres. 
Mon film sera propre, il montrera • 
la grandeur dij l’homme noir...

La comédie?
A partir de là, Ali n’a plus ar­

rêté de parler, interrompu seule­
ment de temps en temps par une 
question venue de la salle. Comme 
celle-ci, pour le moins naïve.

— Mais, monsieur Ali, serez-vous 
capable de jouer la comédie?

— Je suis le plus grand acteur

— Non, c’est Mohamed Ali qui 
donne une conférence de presse...

Le chauffeur remonte sa vitre en 
sacrant. Le- portier rit.' J’entre 
dans l’hôtel et n'al qu’à suivre le 
courant dans les couloirs noirs de 
monde pour me retrouver dans une 
salle avec 200 autres journalistes. 
Au milieu de la scène, en avant, 
Mohamed Ali est assis entre deux 
adolescents, qui lui ressemblent 
étrangement. Ce ne sont pourtant 
pas ses enfants, ce sont de jeunes 
comédiens qui ont été choisis pour 
tenir le rôle d'All-cnfant, dans le 
film “The Greatest” dont le tour­
nage doit commencer le 6 octobre 
prochain. C’est évidemment Ali

lui-même qui sera la vedette de ce 
film qui doit raconter sa vie.

Et c'est pour annoncer cela qu'il 
a quitté sa retraite, la veille même 
de son combat contre Norton, 
qu'il a rompu avec la tradition qui 
veut qu’un boxeur doit s’isoler 48 
heures avant un combat important. 
Mais cette fois du moins, on ne 
s’étonnera pas que le comédien ait 
pris le pas sur le boxeur, il nous a 
fait si souvent du cinéma qu’il 
était inévitable qu'il finisse par 
faire un film! Ce film, il sera dis­
tribué par Columbia et c’est un 
certain Tom Cries, présent hier, 

- qui le mettra en scène...
— Je n’ai encore pas vu un film 

sur les Noirs qui ne m’ait pas fait

par Pierre FOGLIA
envoyé spécial de LA PRESSE

NEW YORK — L’avenue Central 
Park est, comme d’habitude, engor­
gée d’un lourd trafic. Plus peut- 
être que d'habitude, d’abord parce 
qu’il pleut, ensuite parce que de­
vant l’hôtel Essex House, une 
grosse limousine noire et deux Ca­
dillac sont stationnées en double, 
ne laissant qu’un étroit passage 
aux voitures qui roulent au pas 
dans un concert de klaxons éner-
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Un chauffeur de taxi baisse sa 

vitre et engage la ■ conversation 
avec le portier:

— Qu’est-ce qui se passe? Ford a 
déménagé chez vous? Ali, le comédien
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es détenus* Agitation en Espagne
Succès de la grève générale, hier 
au Pays basque, mais des émeu­
tes ont éclaté à Bilbao et San 
Sébastian ainsi qu'à Madrid.
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Londres hésite entre le plan Smith 
et le plan africain mois Washing­
ton estime que le projet Kissinger 
est toujours sur les rails. •
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nuit dehorsà\* Boycottage d'Israël
Ottawa statuera bientôt sur le 
boycottage d'Israël par les Etats 
arabes, promet le ministre Don 
Jamieson. à
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— page A 3Ü* Rivalité Syrie-Irak
La pendaison des trois comman­
dos du Sémiramis à Damas est 
vue comme le prolongement de la 
vendetta syro-irokiennc.
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La revanche 
de l'homme 
de 40 ans

* Portugal ;
SMLe gouvernement Soares a en­

trepris de restituer les terres ex­
propriées à leurs anciens proprié­
taires.
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l'automobile
De mieux 
en mieux
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IO Lc couturier Michel Robichaud 
avait toujours conçu des vêtements 
pour les femmes mais comme il ne 
trouvait rien pour lui, il a décidé 
de dessiner une collection pour les 
hommes. M. Robichaud, qui s'im­
provise mannequin à ses heures, a 
conçu ces vêtements pour ceux qui 
aiment être élégants et conforta­
bles sans dépenser une fortune. 
Selon lui, l'âge a peu d’importance 
et un homme de 30 ans et un autre 
de 60 peuvent porter les mêmes vê­
tements s’ils ont les mêmes goûts 
ou le même style de vie. Le coutu- - 
rier souligne que l’on trouve tout 
ce qu’il faut sur le marché cana­
dien ou québécois. D’après lui, les 
importations, particulièrement de 
France, ne répondent aucunement 
aux besoins de l’homme qui vit au 
Québec, les tissus ne correspondant 
pas aux exigences de notre climat.
ô Egalement dans la section Vivre 
aujourd'hui, l’Association des con­
sommateurs du Canada fait remar­
quer que la population devrait faire 
preuve de vigilance lorsqu’elle 
achète des produits dont le poids et 
la quantité sont calculés selon le 
système métrique, car ils se ven­
dent souvent au même prix qu’a­
vant, même si le client en a moins 
pour son argent.
• Dans sa chronique sur les vins, 
notre collaborateur André Arnold! 
déclaré qu’il n'existe pas de recette 
miracle pour découvrir un bon 
petit vin, pas cher, et que ce n’est 
surtout pas un chroniqueur qui pour­
rait la donner.
• Enfin, l’Angleterre a recom­
mencé ù produire du vin, qui se 
vend, très bien d’ailleurs.
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L’automobllc est rarement consi­
dérée comme un investissement, 
car elle se déprécie très vite, sur­
tout la première anûée. Toutefois, 
dans sa chronique sur l’automobile,

, Jacques DUVAL nous parle de cer­
tains modèles même récents qui 
n’ont à peu près pas perdu de leur 

; valeur parce qu’ils sont en voie de 
devenir des pièces de colléction. 

: Ainsi, la Citroen SM 1972, qui avait 
été un échec en raison de la trop 
grande fragilité de sa mécanique.

: Elle attire néanmoins l’attention 
des collectionneurs, ayant été con­
struite en petit nombre et possé­
dant des caractéristiques techni­
ques exceptionnelles. De même, 
certaines voitures de sport anglai­
ses qui ne sont plus en production, 

: comme la MCA. la Austin-Healey, 
la Jaguar XK-E décapotable atti­
rent les connaisseurs. Du côté amé- 

. ricain, les décapotables sont parti­
culièrement prisées , par les collec- 

. Honneurs.
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Des dizaines d'autos
:C'était journée de grand ménage, hier, sous le pont Mercier. Ce nettoyage est commencé depuis déjà quelque temps. 
Les. plongeurs do la'Voie maritime du .Saint-Laurent, après avoir localisé une trentaine de véhicules de fous genres, 
les retirent des eaux.* Lo plupart des véhicules "pêchés" sont des modèles récents. .

■ i->!
— page F 10 S.

!i. :
ij.

:
i INFLATION

Ottawa vend la peau 
de l'ours un peu tôt

Avant de signer
La ÇEQ prépare une 
autre consultation

'i
L
?

— cahier D ;e

A. ' "

L Hydro
veut

• ' %; ' . -, •••; :
1 y fiUt

négocier

SOMMAIREV Un an après la création de la 
Commission de lutte contre l’infla­
tion, les dirigeants crient victoire, 
affirmant qu'ils ont réussi à endi­
guer l’Inflation.

J Selon Alain DUBUC, il est toute­
fois difficile d’évaluer les résultats 
obtenus par la Commission, celle-ci 
ne dévoilant pas la plupart de ses 
décisions concernant les entreprises 
et donc, le contrôle des prix.

■ ; Les décisions portant sur les salai­
res, par contre, sont systématique­
ment rendues publiques et- elles 
..permettent d’établir que la Com­
; mission ne peut parler que d'un . 
-succès relatif à ce chapitre.' En 
effet, les augmentations qu’elle a 
consenties dépassent de 2.3 p. cent

ses propres normes, s’élevant à 
12.2 p. cent. , -

Du côté des prix, seule une ana­
lyse de l’évolution de l'Indice des 
prix à la consommation permet 
d’évaluer l'impact des mesures 
Trudeau. H apparaît que les prix 
des aliments, que la consommation 
ne contrôle pas. directement, se 
sont stabilisés au: cours des der­
niers mois.

- : 11 semble que la situation 
rera pas. Egalement, la récente 
hausse du baril de.pétrole pourrait 
faire ' monter l’Indice, de mêmê que 
la • baiKf prévisible du dollar cana­
dien pour atteindre la parité: avec 
le dollar américain. \ •
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par Daniel L'HEUREUX
de notre bureau de Québec

QUÉBEC — Bien que les 
gnants aient accepté les offres pa­
tronales. à .68.5 pour cent, le 31 
août dernier, la Centrale de l’ensei­
gnement du Québec entend consul­
ter de nouveau ses membres, la se- 

■ malne prochaine,, pour savoir si 
céux-ci sont d’accord pour que leur ■ 
centrale ne signe • pas l'entente pro­
vinciale avant que les deux condi­
tions suivantes ne soient rencon­
trées: * . .

— d’une part, que les mêmes of­
fres aient été faites aux ensei­
gnants protestants’membres de la 
PAfT: ..

— d’autre part, que la. CEQ ait

réussi à régler le sort de ses “éclo­
pés” de la présente ronde de négo­
ciations, c'est-à-dire les enseignants 
qui ont écopé de sanctions particu­
lières. (suspensions, congédiements, 
coupures de salaires, etc.).

Avant de tenir ce nouveau vote, la 
CEQ entreprendra une campagne 
pour convaincre les enseignants 
d’endosser sa position de ne pas si­
gner Immédiatement l’entente pro­
vinciale.

11 s’en est même fallu .de peu, 
hier, pour que . la Commission de 
négociation de la CEQ ne songe sé­
rieusement à étudier la possibilité 
de tenir un nouveau vole sur-l’ac-

Voir CEQ, page A é
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Rien ne va plus à l’Hydro-Québec 

où la direction refuse d’adopter les 
recommandations Coumoyer corn- 
me telles et désirerait Içs négocier, 
ce qui soulève l’Ire du Syndicat.
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dépêches De violents heurts marquent le jour 
national pour l’amnistie en Espagne

! DE VIOLENTES manifesta 
' lions ont été signalées au­

jourd’hui dans les villes cisjorda- 
niennes de Naplousc, Hébron cl 
Ramallah où une grève générale 
est observée. Des lycéens ont jeté 
des pierres contre les forces de 
sécurité, bloqué des routes et 
mis le feu à dès piles de 
pneus en criant des slogans con­
tre les autorités d’occupation. 
Des renforts ont été dépêchés sur 
les lieux. Auncun incident entre 
forces de l'ordre et manifestants 
n’a été signalé.

A Madrid
De plus, plusieurs centaines de 

jeunes gens ont manifesté hier soir 
dans le centre de Madrid, récla: 
mnnt une amnistie totale. Des élé­
ments de la police antiémeutes et 
des inspecteurs en civil ont chargé, 
“nettoyant" la grand-place centrale 
à coups de matraque, sans faire la. 
distinction entre manifestants et 
simples promeneurs. Ils sont égale­
ment descendus dans une station de 
métro où quelques manifestants s’é­
talent réfugiés et Ils ont bastonné 
tous ceux qui se trouvaient à leur 
portée.

Lorsqu’une rame est arrivée à la 
station, les policiers ont poussé à 
coups de matraque dans les wagons 
les voyageurs qui attendaient, puis,

re-t-on à l’hôpital où il avait été 
admis.

Officieusement, les autorités 
imputent la responsabilité de l’inci-

au milieu des cris cl des hurlements, 
ont frappé à coups redoublés sur la 
paroi des voitures.
L’agitation sociale se manifeste 

aussi en d’autres points du territoire 
espagnol. Ainsi la grève du tri postal 
de Madrid s’est étendue en province 
et une grève générale a eu lieu à 
Teneriffe aux Canaries, pour protes­
ter contre la mort d’un étudiant 
abattu la semaine dernière par des 
policiers.

d'après Reuter, URI, AFP
BILBAO — La police antiémeu­

tes a durement réprimé, hier, des 
manifestations organisées dans le 
Pays basque et à Madrid pour 
commémorer l'exécution, il y a un 
an, sur l’ordre de Franco, de cinq 
militants antifranquistes et pour 
réclamer une amnistie complète.

Une grève de vingt-quatre heures 
a été déclenchée au Pays basque où 
pratiquement tous les bureaux, 
magasins, banques et usines ont 
fermé leurs portes. A Pampeluné, 
on a vu apparaître sur des entrepri­
ses le drapeau basque rouge-blanc- 
vert qu'il est pourtant interdit de 
déployer. On estime que près d'un 
demi-million de travailleurs ont fait 
grève.

Toute la journée, la police a utilisé

matraques, grenades lacrymogènes 
et bombes fumigènes pour disperser 
des foules de manifestants à Bilbao 
et à San Sébastian. Elle a également 
tiré des balles en caoutchouc dans le " dent à des militants d’extrôme 
centre de Bilbao où les manifestants 
ont dressé des barricades faites de 
voitures, de boites à ordures et de 
matériel de construction. Les poli­
ciers ont pourchassé les manifes­
tants jusque dans les cafés et ont 
mêmechargédesgensqui avaient 
formé une file d’attente devant un 
cinéma.

droite. La police nie avoir fait usage 
d'armes à feu au cours des heurts.

Selon des sources syndicales bas­
ques, la grève d’hier a revêtu une 
ampleur comparable à celle obser­
vée en mars dernier pour protester 
contre la mort de cinq manifestants 
abattus par la police à Vitoria. Des 
grèves et des manifestations avaient 
déjà été provoquées il y a deux se­
maines parla mortd'un jeune tra­
vailleur, tué par la police. A la suite 
de cet incident, lq ministre de l’Inté­
rieur Rudolfo Martin Villa avait ef­
fectué une tournée à travers le Pays 
basque pour désamorcer la tension.

O
LE PAPE Paul VI s’est élevé 

hier contre l’extension de la vio­
lence contre les citoyens en géné­
ral cl contre des prêtres en parti­
culier en Argentine et au Brésil. 
Le Saint-Père a fait cette sortie 
dans sa réponse au nouvel am­
bassadeur d’Argentine qui lui 
présentait ses lettres de créance. 
Il a notamment demandé des 
explications sur les récents as­
sassinats de prêtres et de reli­
gieux en Argentine. Le pape a 
aussi protesté officiellement con­
tre l’enlèvement de Mgr Adriano 
Hypollto, évêque brésilien de la 
banlieue de Rio de Janeiro, par 
un groupe d’extrême droite.

Portugal: 
remise 
des terres 

occupées

Un étudiant en psychologie, Car­
los Gonzales Martinez, atteint par 
une balle au ventre au cours des 
affrontements entre manifestants et 
forçes de l’ordre dans le centre de 
Madrid, est décédé ce matin, décla-

( 4 t 1m
H 31 d’après AFP, UP I, Reuter

LISBONNE — Le gouverne­
ment portugais a entrepris, de­
puis hier, de rendre à leurs pro­
priétaires les terres illégalement 
expropriées par des éléments 
d’extrême gauche à la suite de la 
révolution, tandis que le Parti 
communiste tente d'éviter que 
des actes de violence ne survien­
nent au cours des opérations de 
récupération.

Au ministère de l’Agriculture, 
on indique que le processus se 
fera progressivement, afin d’évi­
ter tout incident, pour que l'opé­
ration soit menée à bonne fin au 
31 octobre. La restitution porte 
sur l'exploitation de petite et 
moyenne superficie. Elle se fera 
par les soins des autorités loca­
les, la police n’étant appelée 
qu'en cas de refus d’évacuation. 
Quant à l’armée, elle n’intervien­
dra seulement que s’il y a rébel­
lion contre les agents de l’autori­
té.

Les syndicats communistes 
d’ouvriers agricoles ont annoncé 
qu’ils obéiraient à la loi, mais les 
gauchistes accusent déjà le gou­
vernement d’avoir“trahi la ré­
forme agraire” et appellent les 
travailleurs à la lutte”.

Les communistes, exclus du 
gouvernement à la suite des lé­
gislatives de décembre dernier, 
et ayant été à la tête du mouve­
ment des occupations qui ont tou­
ché un million d’hectares envi­
ron, ont publiquement désavoué 
ce qu’un journal du parti a quali­
fié de "campagnes de la réaction 
et de l'ultra-gauche pour provo­
quer la violence”.

Les milieux politiques conser­
vateurs ont rapporté que dans 
l’Alentejo, les ouvriers agricoles 
d'extrême gauche se sont consti­
tué de petits arseqaux, tandis que 
les anciens propriétaires ont 
annoncé que, eux aussi. Ils sont 
"prêts à combattre” toute résis­
tance à la première entreprise 
d’envergure du premier ministre 
Soarès pour freiner les excès de 
la révolution.

On a démenti, de sources mili­
taires, Iq mise en état d’alerte 
d’unités militaires et on déclarait 
dans l’AIcntejo qu’il était prévu 
de recourir à des civils pour faire 
appliquer l'ordre de transfert des 
propriétés.
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O :LA COMMISSION des Affai- 

' res étrangères du Sénat va réexa­
miner la résolution qu elle avait 
adoptée vendredi en vue d’inter­
dire la vente à l’Arabie Saoudite 
de 650 missiles air-sol Maverick, 
d’une valeur d'une trentaine de 
millions de dollars. L'administra­
tion Ford, notamment par le 
vice-président Rockefeller, avait 
tout fait en son pouvoir pour 
demander à la Commission de 
modifier son point de vue, allant 
jusqu'à parler d’embargo pétro­
lier de la part de l’Arabie Saoudi­
te, ce que le prince Fayçal a caté­
goriquement démenti.
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naise a ordonné hier la remise en 
liberté immédiate de sept ou­
vriers d’une usine de tracteurs, 
proche de Varsovie, condamnés 
en juillet dernier à des peines de 
trois ù six ans de prison pour 
avoir fait dérailler une locomoti­
ve lors des émeutes ouvrières 
déclenchées pour protester con­
tre une hausse vertigineuse du 
prix de produits alimentaires. La 
Cour suprême a réduit les peines 
à un an de prison avec sursis de 
trois ans, étant donné la “bonne 
nature” des intéressés..
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Des partisans du leader nationaliste Joshua Nkomo ont manifesté hier près de Bulawayo, dans l'ouest de la Rhodcsie, pour réclamer l'unité et le pouvoir majo­
ritaire immédiat.
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L'ASSASSINAT en Corse de 

deux bergers, les frères Xavier et 
Pasquin Ruggieri; continue de 
susciter une vive émotion dans la 

: région de Corte, La population " 
manifeste son opposition à la

- présence en terre corsé de la Lé- 
Z gion étrangère. Un,légionnaire
- déserteur, Wcrne Ludwig, a été 
" appréhendé à une quinzaine de
' milles des lieux, du crime. En , 

; " désertant, il avait gardé la baton­
: nette de son fusil en abandonnant 

: son poste. Or, les bergers ont été 
; - tués avec une arme de ce type.
: Un autre légionnaire déserteur a 

■ été pris ù partie par la fouie à 
; - Corte et a été sérieusement bles- 
- sé Tl a été arrêté.

Rhodésie; Londres hésite entre le 
plan Smith et le plan de Lusaka

Conseil d’Etat et dü Conseil des 
ministres proposées par Smith pour 
la période de transition ont été défi­
nies unilatéralement par Salisbury 
et présentées à la majorité noire, 
qui ne peut répondre que par oui 
ou par non.

"De plus, par cette démarche, M. 
Smith ne transmet pas le pouvoir à 
la majorité, a-t-il poursuivi. Au con­
traire, il cherche plutôt à légitimi- 
ser et à consolider le pouvoir de son 
régime raciste, minoritaire et illé­
gal."

A Salisbury, Ian Smith a réaffir­
mé que “la nouvelle constitution 
sera élaborée en Rhodésie par les 
Rhodésiens et ne. sera pas imposée 
de l’extérieur”. Londres, selon lui, 
n'aura qu’à entériner le fait accom­
pli “entre Rhodésiens".
Sur les rails?

Les Etats-Unis continuent toute­
fois d’affirqner que “le plan Kissin­
ger est toujours sur les rails"j1’mais 
la réalité rhodésienne semble évo-

luer encore plus vite que les démar­
ches diplomatiques.

Ainsi, on a appris hier que 4,030 
Blancs avaient quitté la Rhodésie 
définitivement depuis le début de 
1976, le chiffre de départs le plus 
élevé depuis 10 ans. Et à Lusaka, 
Robert Mugabé, chef de la guérilla 
anti-Smith, proposait l’Installation 
quasi Immédiate d'un contrôle mili­
taire des maquis de l’Armée de libé­
ration du Zimbabwe sur l’ensemble 
du territoire rhodésien.

vue de former un gouvernement de 
transition.

Londres n’a donc pas encore fait 
son choix entre le plan Smith, qui 
prévoit des négociations directes 
entre Salisbury et “des nationalis­
tes africains’’ en Rhodésie même, 
et le plan de Lusaka, qui invite l’au­
torité coloniale à réunir, hors de la 
Rhodésie, une conférence constitu­
tionnelle avec la participation “des 
dirigeants authentiques et légitimes 
du peuple de Zimbabwe".

Au contraire, il semble vouloir 
adhérer aux deux plans à la fois 
alors que ceux-ci paraissent de plus 
en plus inconciliables.
Nyerere s'explique

Le président Nyerere, de Tanza­
nie, qui a une fois de plus demandé 
hlcràla Grande-Bretagne d’assumer 
scs responsabilités, a expliqué dans 
une interview à la BBC pourquoi le 
plan Smith était inacceptable aux 
yeux des dirigeants africains.
“La structure et \es fonctions du

d'après AFP, Reuter, UPI et PA

La réponse britannique aux déve­
loppements enregistrés ce week-end 
sur la question de Rhodésie n’a pas 
réussi hier à remettre l’initiative du 
secrétaire d’Etat américain Henry 
Kissinger sur les rails. Au contrai­
re, l’Impasse persiste.

Réagissant à l’appel des 
africains "de première ligne’’ pour 
que la Grande-Bretagne assume ses 
responsabilités coloniales en Rhodé­
sie, Londres a dépêché le secrétaire 
adjoint au Foreign Office, Red Row­
lands, au Botswana, où de nom­
breux dirigeants africains sont at­
tendus aux fêtes de l'indépendance.

Mais dans la première déclara­
tion officielle au parlement britan­
nique, Lord Gorowny-Roberts, au­
tre secrétaire adjoint au Foreign 
Office, invitait les dirigeants natio­
nalistes de Rhodésie pour qu’ils 
engagent immédiatement des négo­
ciations avec le régime Smith en

O
. .S: LIAM DOHERTY, le fils d'u­

ne des organisatrices du Mouve­
ment des femmes irlandaises 

' • pour la paix, a été roué de coups,
- ' hier, à Londonderry, où il a été 

trouvé évanoui sur un trottoir.
; - Avant de prendre la fuite, scs 
• ; agresseurs lui ont gravé sur la 
i-Ymain les lettres IRA. Le jeune 
; ' homme, qui est âgé de 17 ans, a 
' : du recevoir des soins à l’hôpital.
L- "L’IRA “provisoire" a toutefois 
-' démenti hier soir être responsa- _ 

blc de cet attentat. C’est la deu- 
I - xième fois en quelques jours que ' 

des terroristes cherchent à intl- 
^ mider le Mouvement des femmes 
>r pour la paix.

pays
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/ A MAINS LEVEES, le
grès du Parti travailliste, à 
Blackpool, a approuvé hier le con- 
tratsocialquiscèllela coopéra­
tion entre le gouvernement bri- • 
tanniquc et les syndicats dans la 
lutte contre l'inflation. Non sans 
avoir, toutefois, infligé une défai­
te embarrassante et inattendue 

1 au cabinet Callaghan en adoptant 
une motion de critique du Syndi­
cat des fonctionnaires ù l’endroit 
du milliard de livres d’économies 
budgétaires annoncé en juillet 
dans le cadre de.cètte stratégie 
antiinflationniste. Le premier 
ministre n’est cependant pas lié .' 
parccttedéclslon.

con­ s'
ïmïTwÈÊm■ m:* ::

Ottawa désapprouve le boycottage 
anti-israël exigé par les Arabes mI

O,,
&.OTTAWA (PC) — Le ministre des arabe. Ces déclarations surviennent à cet effet. Ainsi, les gouverne-

Affaires extérieures, M. Don Jamie- au moment où les Etats-Unis se monts arabes se rendraient compte
son, a déclaré, hier, que le Canada . . préparent à légiférer sur la question qu’ils ne peuvent pas exiger des
juge répugnant et totalement inac- du boycottage. Une des mesures hommes d’affaires d’enfreindre, la
ceptable le fait que des compagnies envisagées par les Américains pour- loi de leur pays,
canadiennes puissent être amenées rait même ne pas tenir compte de la Cependant, a souligné M. Allon, il 
à participer au boycottage arabe souveraineté canadienne. ne lui appartient pas de dicter une
d’israèl. L’allocution de M. Jamieson a ligne de conduite au Canada.

Parlant en présence du ministre suivi la signature d’un protocole 
des Affaires étrangères israélien • d’entente selon lequel un nouveau 
Yigal Allon, M. Jamieson a révélé comité canado-israéllen pour le 
que le cabinet s’apprêtait à adopter " développement du commerce et de 
une nouvelle politique canadienne la coopération économique sera 
sur cette question. créé.

Le ministre des Affaires extérieu- Selon un communiqué distribué à 
res n’a pas indiqué quelles seront la cérémonie de signature, les mi­
les mesures-pénalités ou sanctions nlstres, après avoir discuté de l’in­
— que le gouvernement entend tenslfication des relations commer- 
prendre contre les compagnies qui claies entre les deux pays, ont réaf- 
obéissent au boycottage d’Israël firmé “leur opposition à tout boy-
déerété par les pays arabes, à sa- cottage économique et toute dlscri- 
yolr que les firmes faisant affaire mlnation basés sur la race, la natio- 
avec eux ne peuvent pas commcr- nalité ou la religion”, 
cer avec Israël.

C’est la première fois qu’un mi- selon lui, la meilleure façon de met- 
nistre canadien se prononce avec tre un terme au boycottage arabe 
tant de fermeté contre le boycottage • ' d’Israël consistait ù adopter des lois

Ëh;
Û «Ü

Y

K&k ©o M. Allon est arrivé à Ottawa, hier 
matin, en provenance de New York.
Il s’est entretenu pendant une demi- 
heure avec le premier ministre 
Pierre Trudeau et M. Jamieson.
Ensuite, M. Allon a poursuivi scs 
entretiens avec M. Jamieson et cer­
tains représentants de son ministè­
re pendant deux heures à peu près.

M. Allon a également assisté à un 
dîner en son honneur hier soir. WiWMH

Aujourd’hui, le ministre israélien . t < e , ! 
devait rencontrer le leader néo- “
démocrate Ed Broadbent. Il devait 
également se rendre chez le gouver^ 
ncur général et .avoir line entrevue 
avec M. MacEachen. Au cours de 
l’après-mtdl, M. Allon devait donner 
une conférence de presse.

i àv-:'sëmm i 'm* LE JOURNALISTE améri- 
, cain, Jack Anderson, a intenté une

action en justice contre l’ex-pré­
sident Nixon et 19 de ses anciens 
collaborateurs, dont Henry Kis­
singer, demandant $22 millions 
de dommages-intérêts; Il les ac­
cuse d’avoir trempé dans,un vas- 

2 to comploLvisant à le discréditer, 
■ ÿ . et éventuellement à l’assassiner. 
•* La Maison-Blanche est accusée 

d’avoir tenté de harceler M. An­
> derson en vue de l’empêcher de 

‘ i recueillir des informations cm- 
§ Tjarrassantes pour l’admlnistra- 
fe. lion Nixon.

1811m
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l» mlnlitro liroéllen du Affairai étjangèrôi, M. Ylgol Allon, ligna un protocole d’entente 
prévoyant la création d'un comité ca'nado-liraélien pour le développement du commerce et ' 
de la coopération économique entre let deux paye, te mlnlilre canadien doi Affaire! extc- 
rieurei, M. Don Jomleion, a ligné pour le Canada.
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D’autre part, M. Allon a dit que
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Carier accuse Ford d’être 
soutenu par les “lobbies

;

i:

,, I® ■ P-
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•I ' »•*•:.* ft" ir rd'après AFP, UPI, ÂP et Reuter du Watergate rappellent seulement

L'enquête sur un détournement que l'enquête porte sur la possibilité 
possible par Gerald Ford de fonds que M. Ford ait reçu en personne 
électoraux à son usage personnel, des fonds électoraux versés par 
au temps où il était représentant du deux syndicats d’officiers de la 
Michigan, menace de devenir un marine marchande, 
sujet de polémique au moment où la Jaworski: rien trouvé 
campagne de l’actuel occupant de la Pour sa part, Me Leon Jaworsky, 
Maison-Blanche semble avoir trou- qui précéda Me Ruff comme procu­
vé sa cadence. reur spécial du Watergate, a dccla-

Ln effet, pendant que le Washing- • ré hier qu’il n’y avait pas Heu, selon 
ton Post qualifiait de “sérieuses et lui, de poursuivre cette enquête. Il a 
significatives" les allégations faites laissé entendre qu’il avait déjà étu- 
contre le président sortant, le démo­
crate Jimmy Carter, faisant cam­
pagne dans l'Oregon, accusait l’ad­
ministration de son adversaire ré­
publicain de bénéficier du soutien 
financier de lobbies particuliers et 
de groupes d’intérêts.

Dans un article signé en première 
page du Washington Post, les jour­
nalistes Woodward et Bernstein se 
gardent toutefois d écrire que l'en­
quête d’un grand jury, ouverte fin 
août ù la demande du procureur 
spécial du Watergate, Mc Charles 
Ruff, permet d accuser le président 
Ford d'actes délictueux.

Les doux vedettes journalistiques

Dans un discours prononcé devant 
l’Association internationale des 
chefs de police, M. Ford s'est enga­
gé, s'il est élu, a entreprendre son 
nouveau mandat avec “une croisa­
de de 100 jours contre le crime aux 
Etats-Unis".

"Il est temps de redonner la rue 
aux citoyens respectueux des lois, a- 
t-il dit, et de mettrç les criminels 
derrière les barreaux".
Nouveaux pauvres ‘

Carter, qui ne reçoit que 24'p. cent 
de soutien au sondage New York 
Timos-CBS, s'est emparé de la 
question de la pauvreté aux Etats- 
Unis, en plus de se mêler à la polé­
mique touchant l’intégrité de Ford.

Citant les statistiques selon les­
quelles 2.5 millions d’Américains 
ont sombré l’an dernier sous le seuil 
de la pauvreté, qui est de $5,500 par 
an, il a fait ressortir que les Etats- 
Unis comptaient officiellement 25.9 
millions de pauvres.
“L’administration Nixon-Ford a 

créé une autre Amérique que l’on 
surnomme désormais la classe des 
nouveaux pauvres", a-t-il dit.
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dié le même sujet et ajouté: ‘‘Nous 
n’avons rien trouvé qui justifie une 
autre démarche".

Les deux principaux candidats à 
la présidehce des Etats-Unis termi­
naient entre-temps les tournées 
électorales entreprises dans la fou­
lée de leur face à face télévisé de 
jeudi dernier.

M. Ford, auquel un sondage New 
York Times-CBS donnait.hier la 
faveur de 37 p. cent des 1,167 per­
sonnes interrogées après le débat 
télévisé, terminait sur un ton ferme 
et confiant, à Miami, une incursion 
de trois jours dans le “Deep South" 
de Jimmy Carier.
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Le* corps dos trois hommes pendus por les autorités syriennes en face do l'hôtel Sémlramis do Damas, so balancent aux bois de justice qui 
sont assez rudimentaires, en raison sans doute du peu de temps qui s est écoulé entre la capture des trois guérilleros et leur pendaison publi­
que.

L'opération Sémiramis, épisode de 
la vendetta entre Bagdad et Damas

Beyrouth: offensive majeure des 
Syriens contre les Palestiniens

Le corps des suppliciés est resté 
attaché quatre heures au gibet. L’é­
noncé de leur condamnation avait 
été épinglé sur leur corps.

Après avoir été condamnés à 
mort hier soir par la haute Cour de 
sécurité d’Etat, les trois hommes 
avaient reconnu les faits et avaient 
rédigé leur testament.

Les trois guérilleros avaient dé­
claré ù la télévision qu’ils apparte­
naient à un groupe dénommé “Juin 
noir", rappelant le mois où les for­
ces syriennes ont pénétré au Liban 
pour contrer la prépondérance des 
Palcstino-Libanais. Les téléspecta­
teurs ont remarqué que les trois 
hommes portaient des marques au 
visage.

Le Fatah proteste
Le Fatah s’est élevé contre cette 

tentative de lui imputer la responsa­
bilité de l'affaire de l’hôtel Sémira- 
mis. Le représentant du Fatah à 
Damas, M. Abou Mazcn, a, au con­
traire, dégagé la responsabilité de 
son groupe en faisant valoir dans un 
communiqué que l'opération du

Sémiramis est une déviation de la 
lutte palestinienne.

Le communiqué dénonce en outre 
. le procédé qui consiste à impliquer 

la résistance palestinienne dans les 
différends arabes. Il s’élève contre 
le fait que les Etats arabes se li­
vrent à des règlements de comptes 
aux dépens de la Résistance palesti­
nienne.

Radio-Bagdad voit pour sa part 
dans la pendaison publique des trois 
hommes une tentative de la part des 
autorités syriennes "pour terroriser 
ceux qui s’opposent ù leur politique 
antinationale à l’égard du Liban".

La radio irakienne a déclaré que 
“le régime fasciste àu pouvoir à 
Damas a exécuté à l’aube trois ci­
toyens qui ont mené l’opération con­
tre l'hôtel". La radio qui a fourni la 
première réaction Irakienne à l’opé­
ration du Sémiramis, n’a pas con­
damné l’attaque et a constamment 
qualifié les assaillants de “ci­
toyens" mais elle s'est abstenue de 
faire des commentaires en son nom 
propre, se bornant à se référer à des 
sources politiques à Beyrouth.

d'après Reuter, AFP et AP
DAMAS—La pendaison, hier des 

trois survivants du commando de. 
l’hôtel Sémiramis par les autorités 
syriennes apparaît aujourd'hui à dq 
nombreux observateurs de la scène 
arabe comme l'un des aspects de la 
vendetta que se livrent les régimes 
baasistes rivaux de Damas et de 
Bagdad.

La rivalité entre la Syrie et l’Irak 
est une des plus profondes qui ca­
ractérisent les relations inter-ara­
bes et elle a résisté à ce jour à toute 
médiation, qu elle soit soviétique, 
séouditc, égyptienne ou libanaise.

La Syrie a imputé l'attaque contre 
l’hôtel, qui a fait au moins cinq 
morts, à une fraction du mouve­
ment de guérilla palestinien El Fa­
tah basé en Irak.

Amenés tôt hier matin de la pri­
son Mezza, les trois survivants de 
l’attaque — Mohammed Hilmi 
(Palestinien), Mutaslm Mohammed 
Jayyoushi (Palestinien) et Jabbar 
Darwish (Irakien) — ont été pendus 

■ à tour de rôle devant l’hôtel Sémira­
mis.

phalangistes, a annoncé que les for- d’Algérie et MOuammar Al Kadhafi 
ces chrétiennes ont profité de l'opé- de Libye.

mmsmm
A la suite de , .,t.,.e deeleaehe, %)%%%%: SS

Fatah de «poser le problème de la 
direction et de sauver la résistance 
palestinienne».

BEYROUTH (UPI, Reuter. AFP) 
— Les forces syriennes, appuyées 
par des blindés et de l'artillerie, ont 

. lancé, aujourd’hui, une offensive 
majeure en vue de déloger les for­
ces palestino-progressistes des 
montagnes au nord-est de Beyrouth.

Les soldats syriens, épaulés par 
les forces chrétiennes, avancent sur 
Aintoura et Mtein. ù l’est de la capi­
tale. D’autres unités syriennes font 
mouvement sur Falougha, Hamma- 
na et Qarnayel-Mtein, au nord de la 
rouge Beyrouth-Damas.

L'état d’alerte a été décrété dans 
toutes les zones contrôlées par les 
forces chrétiennes. M. Bechir Ga- 
mayel, responsable militaire des

contre les positions palestiniennes, 
M. Yasser Arafat, président du 
comité exécutif de l’OLP 
(Organisation de libération de la 
Palestine), a réclamé l’intervention 
rapide des chefs d’Etat arabes.

M. Arafat s’est adressé notam-

Pour les observateurs à Damas, 
la publicité donnée à ce communi­
qué signifie que la Syrie a virtuelle­

ment aux président Anduar El Sada- ment coupé les derniers ponts avec 
te d’Egypte, Houarl Boumedicnne les dirigeants de l’OLP.
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en bref
Dorval-Mirabel: 
Lang n'a pas 
encore décidé

(PC) — Le ministre 
des Transports, M. Otto 
Lang, n’a pas encore 
pris de décision concer­
nant le transfert de vols 
internes de Dorval vers 
le nouvel aéroport Inter­
national de Mirabel afin 
d'assurer leur corres­
pondance avec les vols 
transcontinentaux. 
C’est ce qu’a annoncé, 
hier, un porte-parole du 
ministère.

• Auparavant, le prési­
dent de la société Con­
solidated Bathurst, M. 
William Turner, avait 
expédié à M. Lang un 
télégramme dans lequel 
il affirmait que l’aéro­
port de Mirabel était 
‘Terreur de la décen­
nie" et qu’il faudrait le 
fermer en attendant 
que celui de Dorval ne 
suffise plus au trafic 
aérien.

Citant des informa­
tions voulant que le 
ministère envisage le 
transfert de Dorval à 
Mirabel de certains vols 
en provenance des 
Etats-Unis, M. Turner 
demandait à M. Lang 
de revenir sur sa déci­
sion.

Yvette Rousseau 
président 
du CCSF

OTTAWA (PC) — 
Mme Yvette Rousseau 
a été nommée présiden­
te du Conseil consultatif 
sur le statut de la fem-

S
• Eli Ville • Fairview • Les Galeries d’/lttjoii • Le Carrefour Laval
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Cette nomination a 

été annoncée par le 
gouvernement, lundi, 
par vole de communi­
qué.

Mme Rousseau était 
vice-présidente de cet 
organisme depuis 1973 
et présidente par inté­
rim depuis le 1er juin 
dernier, après la démis­
sion de Katie Cooke 
après un mandat de 
trois ans.

: Allocations 
familiales: 
la fin du 

.programme 
d'indexation

. OTTAWA (PC)—Le 
gouvernement fédéral 
.étudierait présente­
ment la possibilité de 
mettre fin définitive­
ment à son programme 

-d’indexation des verse­
ments d'allocations 
famllalles, déjà suspen­
du temporairement 
pour l’année financière 
1976.

C’est du moins ce que 
soutient le chef du Nou­
veau parti démocrati­
que, M. Ed Broadbent,

. qui, dans un communi­
qué rendu public hier, 
précise que le ministre 
de la Santé nationale et 
du Bien-être, M. Marc 
Lalondc, aurait mis sur 
pied un comité d’ex­
perts chargé d'exami­
ner cette question.

. Un porte-parole du 
bureau de M. Lalonde a 
cependant démenti cet­

' te assertion et affirmé 
que le gouvernement 

• n’avait Jamais envisagé 
la, possibilité de rendre 
permanente la décision 
prise en décembre der­
nier d’abolir pour un an 
l'Indexation des verse­
ments d’allocations 
familiales.

Présentée dans le 
cadre du programme de 
lutte contre l'inflation, 
cette proposition visait 
à permettre au gouver­
nement d’épargner une 
somme globale de quel­
que $230 millions en 
1976.
Saison
désastreuse
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A. ou B.
A. Soutien-gorge court, en dentelle nylon avec bonnets 3 sections. Bretelles ex­
tensibles'Lycra' spandex. Blanc, bronze ou noir.

' Bonnets: A ('M à 3GI. B ou C 32 à 38. Veuillez indiquer un second choix 
de coloris.
B. Gaine fourreau en élastique léno extensible, panneaux de maintien 
satin brocart devant, panneau satin au dos. bande de taille élastique 2".
Blanc seulement. Tailles M a 3X. Pour tailles 27" à 3.V.

Profitez de ce bas prix “Vente Anniversaire": achetez plusieurs de ces 
chandails confortables pour le jeu ou l'école. Modèle a manches longues, 
tricot côtelé 1 x 1 lOOVc acrylique facile d’entretien. P. M.G.TG.

A. Encolure ronde en tons de chocolat, bleu acier ou beige.
B. Col roulé en tons de chocolat ou bleu acier

al209
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I: "%
:

;
■

59!»
iii

%C. Gaine assortie U glissière latérale. Tailles M a ôX. Pour tailles 27" a

11
Rayon 784. au sotis-sol. Aussi a F'airview. 

aux Galeries d’Anjou et au Carrefour Laval
Rayon 788. au sous-sol. Aussi à Fairview. 
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coton pour gqrçons
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• Rehaussez la garde-robe de vos garçons avec ces chemises sport, parfai­
tes pour l'école.

• Flonelletto 100‘o coton douce et résistante.
• Modèle ù manches longues, col régulier et poche de poitrine.
• Variété de quadrillés, tons prédominants: bleu, brun ou rouge.
•SA 16 ans.
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K R Rayon 788, au sous-sol. Aussi à Fairview, - 

aux Galeries d’Anjou et au Carrefour Laval.I ?1:
iVI w# J
Ijg # # VA'i

polojumus eu 
tricot coion

<V '%/ . , , .......
. / / t I

I /: y / I I ensemble velours 
eéteîé pour hommes

m pour garçons
Prix ord. Simpsons .7.99M. : 1, 359* vestes de shi et eeîs 

reniés coordonnés
»îr*- •'-à Prix Vente 

Anniversaire• Profitez dès maintenant de cette 
offre et économisez sur ces poloja- 
mas en tricot coton lavable à la 
machine.

• Veste û manches longues, garnitu­
re contrastante à l'encolure et aux 
poignets: pantalon ù bande do tail­
le élastique.

• Tons de bleu, mais ou menthe.

cTRURO, N.-E. (PC) 
La saison touristique 

1976 en Nouvelle-Ecosse 
"a été un désastre pour 
cette province et une 
grande campagne pu­
blicitaire dans les Etats 
dé la Nouvelle-Angle­
terre est nécessaire si 

; l’on veut que cela ne se 
répète pas.

C’est ce qu’a déclaré, 
- hier, le député progrès­
. slste-conservateur de 
Cumberland-North Col- 

■ Chester, M. Robert Coa­
tes.

;• Selon M. Coates, la 
cherté des hôtels, des 
rçpas et de l’essence 

; avait beaucoup nul 
aux Provinces marltl- 

;mes

I

tjflim

4»®. te»» Seyant ensemble de détente de confection canadienne en velours *• 
côtelé 100% coton à côtes moyennes... un achat "Vente Anniver­
saire" ù nq pas manquer. .

• Veste de coupe droite avec épaulettes, empiècement au dos. 2 I 
poches de poitrine ù rabat et 2 poches fendues devant, pantalon ■ 
û jambes légèrement évasées, passants de ceinture. 2 poches V* *’• 
devant et 2 poches derrière (1 boutonnée).

• Ton de bleu, tabac ou beige.

• • Tailles 36 à 46. Venez choisir le vôtre dès maintenant.

mC.A.'ouB II%Confortables vestes de ski rebelles û Veau. 70% polyestei/30% nylon, doübluro 
isolante, glissière devant et poches. Tailles P. M. G.

A. Modèle sans ceinture avec surpiqûres. Rouge, vert mentho 
ou marine.

B. Modèle fantaisie avec ceinture, surpiqûre à l'empiècement.
Bleu pâle ou rouge.

C. Pull ù col roulé en tricot côtelé acrylique, manches longues.
Rouille, beige, gris, aqua ou vert menthe. Tailles: P. M. G.

%
-16®° • Tailles 8 û 16 ans.

%1600 Rayon 788, au sous-sol.
Aussi âFairview. 

aux Galeries d’Anjou 
et au Carrefour Laval Ss.400 PE \

Rayon 712, du deuxième. Aussi à Fairview, 
aux Galeries d'Anjou et au Carrefour Laval.

Pour achat en personne seulement.
Rayon 781, au sous-sol. Aussi à Fairview, 

aux Galeries d'Anjou et au Carrefour Laval.

, Cependant, a 
poursuivi le député, il 
était encore possible d’y 
faire revenir les touris­
tes en leur indiquant,

■ grâce à une campagne 
publicitaire bien or­
chestrée, que les Mari­
times demeuraient en­
core abordables^

VENEZ EH PERSONNE, ÉCRBVEZ Ol) COMMANDEZ PAR TÉLÉPHONE... COMPOSEZ 842-7221 JOUR ET N 11 BT
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Toutes les voitures sont 
W1IE : scellées au vinyle.

«®vW^weaE£S3 9 On applique du vinyle sur des joints de panneaux
de métal. A l’intérieur des logements de roue. Sous le 
faux-châssis. Ce revêtement de vinyle robuste oppose 
une barrière plastique à la rouille à plusieurs endroits 
critiques sur chacune des voitures Ford et Mercury 
1977 construites en Amérique du Nord.

Et ça marche.

Il n’y a que Ford Canada qui offre 
une garantie comme celle-ci.Py,'.;1

BP@S® Nous sommes fiers de présenter cette garantie, t; 
offerte sans frais supplémentaires et qui témoigne de 
la confiance que nous avons en la qualité, la durabi­
lité et les mesures anticorrosion intégrées à chacune 
des voitures Ford Canada 1977. Cette garantie 
s'applique à chacune des voitures 1977 que nous 
construisons, y compris les taxis et les voitures de 
police. Et .c’est un excellent indicateur de la qualité 
du SYSTEME DURAGARDE.

;x
m H a:h;

Voici ce dont il s’agit.
• Z‘ Le nouveau SYSTÈME DURAGARDE a été 
intégré à toutes les voitures Ford et Mercury 1977 
construites en Amérique du Nord, pour vous assurer 
plus de mesures de résistance à la corrosion que 
jamais auparavant.
G Le SYSTÈME DURAGARDE est incorporé à 
l'usine et fait partie de l'équipement standard de tous 
çës modèles.

; Renseignez-vous sur les nouveaux traitements 
antirouille et sur le recours accru à d'autres mesures 
qui ont permis à Ford Canada d’offrir une garantie 
sans précédent de 36 mois.'sans limite de millage, 
contre les perforations par la rouille.
• Puis lisez cette garantie. Et ayez confiance. •

Il y a aussi le revêtement 
d’asphalte.

GARANTIE =
Une finition impeccable.C’est du solide. Assez solide pour aider à proté­

ger votre voiture. C’est pourquoi tous les modèles 
1977 reçoivent une couche d’asphalte à formule 
spéciale dans les logements de roue arrière.

Vous pouvez compter dessus.

La finition des voitures Ford et Mercury joue un 
rôle important dans le système total de contrôle de la 
corrosion. Mais elle commence bien avant la cuisson —rrr 
de la dernière couche de peinture. La coque d'acier 
de chacune des voitures est d’abord plongée dans un 
bain de phosphate qui la nettoie et y laisse un apprêt 
destiné à améliorer l’adhésion de la peinture;

La voiture reçoit ensuite trois bonnes couches 
d'émail acrylique, appliquées au vaporisateur et 
cuites pour donner une surface polie, robuste, 
durable et résistante aux intempéries.

Garantie de 36 mois 
sans limite de millage, 
contre les perforations 

par la rouille sur 
les voitures 1977.

' Cette garantie, transférable aux 
propriétaires subséquents, couvre 
les coûts de main-d’oeuvreet de 
pièces pour la réparation de toute 
perforation de pièces causée par la 
corrosion. La garantie de base de 
12 mois/12,000 milles couvre la 
corrosion, autre que par perfora­
tion, due à des défauts de matériaux 
ou de main-d’oeuvre en usine. 
Contactez votre concessionnaire 
Ford ou Mercury pour plus de 
renseignements.

De l’acier galvanisé.
Les voitures Ford et Mercury sont équipées, 

aux bons endroits, de cet agent reconnu pour inhiber 
la rouille. On en trouve sur les panneaux de bas de 
caisse, à des endroits critiques du faux-châssis et à 
d’autres points particulièrement vulnérables.
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Une utilisation grandement 
accrue de l’acier à précouche.

1 F ■ - âflWT

%
Heipl^

•. >• i mB
' 4IB-

h/#'
[LüiWffiSai 

EXfflSÆÜAfSIM

Wttllllll!lt|illil;l:lïltll11lllîl€

M» viw Ml
m Et il y a des tests.

Des tests implacables.
F :-3 . : :4XT'

Un apprêt riche en zinc.La quantité moyenne d'acier à précouche utilisé 
dans chacune des voitures construites par Ford a 
plus que doublé de 1976 à 1977.

L’acier à précouche est bien connu pour sa 
résistance à la rouille. On s’en sert pour plusieurs 
parties importantes de vos voitufes, où il constitue 
un mode efficace de défense contre l’eau et d’autres 
éléments corrosifs auxquels doivent faire face les 
voitures canadiennes.

L’efficacité de ces procédés de résistance à la 
rouille est confirmée au principal terrain d’essai de

lion sous la peinture. Il est vaporisé à la main, durant , Ford pour l’Amérique du Nord. Par exemple, 
le montage, sur les surfaces critiques de toutes les arrose la voiture d’essai avec une solution saline, on
voitures nord-américaines Ford et Mercury. Ses la conduit dans des bains de sel et des routes boueu- Vnua7 unira rnnroccinnnaipA
propriétés protectrices bien connues contribuent a ses comme celle-ci, pour ensuite la laisser 22 heures »uyc£ VUU c VUlIVCDalUHIldirc
prévenir la rouille. dans une pièce humide et chauffée. Ce processus Ford OU IVUSITCUrV 3U SUI6t dfîS

impitoyable est répété 60 fois de façon à simuler une Af” .- - jJJ,,* 
exposition prolongée aux conditions typiques de la vUHUrCb StJUipccbJlU 

La cire alumineuse est un composé protecteur conduite au Canada. On organise aussi de temps à „ SYSTÈME DURAGARDE 
que l’on place aux endroits où l’eau peut s’accumuler, autre des tests de résistance au sel sur une période de wimwnm/L.
le bas de l’intérieur des portes et des hayons par dix jours dans nos usines nord-américaines, y compris Tous les modèles de voitures 1977 construites par .:
exemple. ■ celles de Oakville et de St-Thomas, en Ontario. Ford en Amérique dq Nord reçoivent tous ces traite-

Elle forme une,couche épaisse qui reste en merits avec le SYSTEME DURAGARDE. Chaque'
place pour isoler l’acier des éléments . voiture reçoit une combinaison de traitements anti- '
corrosifs de cette eau. ' • corrosion accordée à sa construction, même si :

chaque modèle ne reçoit pas les mêmes traitements ; 
aux mêmes endroits. Toutes les voitures reçoivent le: 
SYSTEME DURAGARDE.

Cet apprêt au zinc forme une couche de protec-
on

De la cire alumineuse.
Une nouvelle couche 
protectrice de vinyle.

Toutes les voiture:» Ford et Mercury offriront 
pQÜr la première fois une nouvelle couche de vinyle 
derrière les logements de roue. Jetez-y un coup d'oeil. 
CeTêvetement spécial et résistant est appliqué avant 
üéihail pour mieux résister aux chocs dus aux cailloux 
Ctaux matières abrasives projetées par les pneus.
; " ; C'est de l’équipement standard. Et de tous les 

fabricants nord-américains, Ford Canada est la seule 
à l’offrir sur tous ses modèles.

%

Qualité. Fiabilité. Durabilité.
Ûhez Ford Oaraada, c'est un engagement à long terme. VBJCC11 AF
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ET FINANCES

La Commission Pépin vend la peau
Chrysler 
se voit 
réclamer 
$91 millions

;

0 o 1/avoir
hausses moyennes de 15.3 pour cent 
au Canada l'an dernier dans l'Indus­
trie manufacturière.

Les demandes salariales de 2.1 
' millions de travailleurs ont été 

soumises ù la commission, stir un 
total de 4.9 millions d’employés qui 
tombent sous son contrôle. De ce 
nombre, à peine I I pour cent des 
travailleurs respectaient les Indica­
teurs.

Les autres 5(i pour cent, soit 
1.220,000 personnes, ont tenté de 
demander plus qu'il n’était permis, 
en moyenne 10.5 pour cent, soit 7.1

par Alain DUBUC
Un an après sa création, les diri­

geants de la Commission de lutte 
contre l'Inflation (CLCI) crient déjà 
victoire en citant les plus récentes 
statistiques de l’Indice des prix à la 
consommation.

Cette réaction optimiste résiste 
cependant mal à une analyse de l’é­
volution des différente prix. Le ra­
lentissement de l’Inflation est en 
effet en grande partie attribuable à 
la stabilité des prix alimentaires, un 
secteur que la commission ne con­
trôle pas directement.

A ces résultats tangibles s’ajoute 
l’effet dissuasif de la commission. 
De nombreux travailleurs ont en 
effet décidé de respecter les Indica­
teurs plutôt que de tenter le sort. 
Sans CLCI, une bonne proportion du 
•I l pour cent des travailleurs qui ont 
respecté les indicateurs auraient 
sûrement demandé plus.
Les décisions
sur les prix sont rares

Du côté des prix et des profits, le 
bilan est plus difficile à tirer. La 
commission exerce un contrôle sou­
tenu sur un grand nombre de com­
pagnies, mais son fonctionnement 
et ses décisions tombent sous le 
sceau de la confidentialité des en­
treprises.

L’arsenal de la commission com­
prend deux outils de surveillance 
importants. Tout d'abord, les quel­
que 5,600 entreprises assujetties 
doivent remettre un rapport détaillé 
de leurs activités à chaque année, 
sauf pour 1,200 d’entre elles dont les 
recettes brutes dépassent $25 mil­
lions et qui remettent des rapports 
trimestriels.

La commission pourra déceler, en 
étudiant ces rapports, toute hausse 
de la marge bénéficiaire qui dépas­
se la limite permise et qui ne se jus­
tifie ni par une augmentation des 
ventes, ni par une amélioration de 
la productivité. Si la hausse est at­
tribuable à des prix élevés, la com­
pagnie devra par la suite diminuer 
ses prix pour se départir de ses pro­
fits excessifs.

D’autre part, 271 entreprises im­
portantes, dont le chiffre d’affaires 
global dépasse $60 milliards, doL 
vent avertir la CLCI 30 jours à l’a­
vance de toute augmentation antici­
pée des prix. Cette mesure s'appli­
que aussi aux compagnies pétroliè­
res.

Concentration avec 
les entreprises
. La plupart des decisions que la 
commission peut prendre face à ces 
différents rapports sont inconnues. 
Et elles sont rares. Ainsi, la CLCI ne 
s'est opposée qu’à 10 hausses de 
prix depuis sa création.

La discrétion s’explique par le 
respect de la confidentialité et la 
rareté des décisions par la concerta­
tion entre la commission et les en­
treprises.

Contrairement aux syndicats, les

compagnies ne boycottent pas la 
commission Pépin. Elles préfèrent 
aller discuter avec les fonctionnai­
res pour savoir jusqu’où elles peu­
vent aller, afin d’éviter tout affron­
tement direct.

En mars, Jean-Luc Pépin souli­
gnait que le processus de concerta­
tion permettait ù l’avance de con­
vaincre les compagnies de limiter, 
leurs hausses de prix. C’est ainsi >■ 
qu’à cette époque, les 125 préavis-x 
officiels d’augmentation de prix, :' ' 
avaient tous été entérinés par la 
commission.

Il est normal, selon les dirigeants - 
de la commission, que ce processus-/: 
de négociation ne.soit pas rendu/;;' 
publie pour ne pas porter préjudice- - 
à une entreprise qui s’est conformée . 
aux mesures anti-inflationnistes.

Le même type de fonctionnement . 
se retrouve dans le cas des rapports.' ; 
financiers. Toute compagnie qui ; 
constate un surplus non admissible : 
de sa marge bénéficiaire peut re­
mettre à la commission un plan; 
d'observation destine à contrôler les' / 
efforts de la compagnie pour bais-, ÿ 
scr ses prix et se départir de ces;' 
profits excessifs.

Dès que la commission accepte ce ■ ■ 
plan d’observation, elle ne rend pas * 
de décision et rien ne sera rendu | 
public. Il est donc impossible de * 
savoir quelles sont les compagnies f 
qui, parfois pendant un an, ont exigé i 
des prix excessifs.

Un des seuls cas connus ou la . c 
CLCI a forcé une entreprise à se 
départir d’un excédent de bénéfices * 
est celui de la Canada Starch, qui .j 
avait récolté $8,000 de trop. D’au- ■;"> 
très compagnies, comme Steinberg 
ou General Foods, ont dû baisser ; 
certains prix pour respecter les ,t 
normes de la CLCI, mais elles l'ont ; 
fait avant que la Commission ne 
sévisse.

l'our Jean-Luc Pépin, une exem­
ple de l’efficacité du rôle dissuasif V 
des mesures a clé la récente déei- ; 
slon de GM, qui a geléles prix de ses 
modèles 1977. Selon certains analys­
tes, la commission n’a cependant 
pas précisé que ces modèles sont - 
moins longs que ceux de l'an dernier ' 
et qu'ils pèsent en moyenne 300 li- 
vrcs de moins.

LE DÉPARTEMENT de la
Justice a attaqué hier en justice 
la compagnie Chrysler à qui il 
demande $91 millions d’amende. 
La compagnie est accusée d’a­
voir violé la Loi sur la protection 
de l’environnemment en n’équi­
pant pas certains de ses modèles 
de dispositifs de contrôle des gaz 
d'échappement. Selon le départe­
ment de la Justice 91,000 voitures 
de modèle 1976 étaient démunies 
de l’appareillage utilisé par 
Chrysler pour rendre ses automo­
biles conformes aux règlements. 
L’amende est de $10,000 par voitu-
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LES MESURES
ANTNNFLATIONMISTESrç.

o
LE VICE-PRÉSIDENT de la
Régie québécoise des mesurés 
anti-inflationnistes, M. Claude 
Mérineau, a déclaré hier soir à 
Qliébec que les municipalités du 
Québec comprennent générale­
ment très mal l’esprit du pro­
gramme anti-inflation. Parlant 
devant un auditoire composé de 
comptables agréés, M. Mérineau 
a reproché à certaines municipa­
lités des hausses injustifiées de 
taxes. M. Mérineau a par ailleurs 
soutenu que les autorités, au pa­
lier municipal, devraient exiger 
davantage des grandes entrepri­
ses établies sur leurs territoires 
plutôt que de surcharger les pe­
tits propriétaires fonciers.

\ wIl est d'autre part difficile d'éva­
luer l'impact direct de la commis­
sion, puisque celle-ci ne divulgue 
pas le contenu de la plupart de scs 
décisions qui concernent les entre­
prises, et donc les prix. Seules les 
décisions qui touchent les salaires 
ont été systématiquement rendues 
publiques.
Un succès relatif 
pour les salaires

On peut parler d’un succès relatif 
sur le front des salaires, mais il res­
te que la commission n’a pas réussi 
à maintenir les augmentations en 
deçà de la limite qu’elle avait fixée.

Son indicateur arithmétique, qui 
détermine les hausses maximales 
permises, est la somme d’un taux 
d'inflation de 8 pour cent, d'une 
provision pourla productivité qui 
peut aller jusqu'à 2 pour cent, d'une 
provision pour le rattrapage du 
pouvoir d’achat, qui varie entre et 
moins 2 pour cent. Cet indicateur 
change pour chaque groupe de tra­
vailleurs.

En moyenne, Il permet des haus­
ses salariales de 9,'J pour cent. Pour­
tant, les augmentations accordées 
par la CLCI atteignent 12.2 pour 
cent, soit 2.2 pour cent de plus que 
ne le prévoient ses propres indica­
teurs. Le ministère fédéral des Fi­
nances, Donald Macdonald, estime" 
cependant qu’il s’agit d’un succès 
quand on compare ces résultats aux

pour cent au-dessus d'un indicateur 
de 9.1 pour cent.

Pour l’Instant, la CLCI n'a statué 
que sur une partie de ces cas, qui 
concernaient un demi-million de 
travailleurs, dont les demandes se 
situaient autourdc 1-1.5 pourcent. 
Elle a Imposé des réductions qui 
ramènent ces hausses à 12.1 pour 
cent.

En général, la commission n'a • 
pas ramené ces demandes en deçà 
de la limite permise: en juin, seule­
ment 251 cas sur 1.121 se sont vu 
accorder le strict minimum.
La CLCI devient 
plus sévère

Ce grand nombre d'exceptions se 
justifie surtout pour deux raisons: 
tout d’abord, le critère des relations 
historiques entre groupes de travail­
leurs; ensuite, la nécessité pour les 
entreprises d’offrir des salaires 
assez compétitifs pour garder ou 
attirer de la main-d’oeuvre.

La CLCI devient toutefois de plus 
en plus sévère et l’écart entre les 
hausses accordées cl les Indicateurs 
s’amenuise. De 5.1 qu’il était en 
avril, cet écart est passé à 2.3 pour 
cent en août. Cette tendance semble 
s’accentuer, parce que le critère des 
relations historiques perd de son 
importance à mesure que l’on s’éloi­
gne de la date d’instauration du 
programme, expliquent des porte- 
parole de la commission.

DONALD MACDONALD, ministre 
fédéral des Finances: le maquillage poli­
tique d’un succès douteux...
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IImpPOLAROID a engagé hier des 
poursuites au Canada contre sa 
rivale Kodak qu'elle accuse d’a­
voir violé dix de ses brevets cana­
diens. Un porte-parole de la so­
ciété a déclaré que la poursuite 
déposée devant la Cour fédérale 
à Ottawa dénonce le viol par 
Kodak de brevets portant sur ses 
caméras et ses pellicules photo­
graphiques à développement in­
stantané.
J. .y-' o

Volkswagen, ic construc­
tor automobile allemand, envi­
sage de construire une usine d’as- 
sémblage au Canada, a déclaré 
hier M. Frederick Thomas, res­
ponsable des finances. Le porte- 
parole de l’entreprise a d’autre 
pârt déclaré à une délégation 
gouvernementale ontarienne que 
même si Volkswagen avait d’a­
bord examiné la possibilité de 
s’installer à Halifax, en Nouvellc- 
Eéosse, elle regarde égalemeni 
du côté de l'Ontario.

COOK ELECTRIC, qui avait 
signé un accord de fusion avec 
Northern Telecom, de Montréal, 
le 1er juillet, a artponcé hier que 
son conseil d’administration 
ayait rejeté les termes de l’ac­
cord. De nouvelles négociations 
avec Northern Telecom ont donc 
repris pour tenter de modifier les 
termes de l'accord de fusion.

M
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JEAN-LUC PÉPIN, président de lu 
Commission de lutte contre l'inflation: 
une certaine façon de ne pas dire toute 
In vérité...

r.
•!'

des prix V*Le front devrait éeloter sous peu v;
V

M
i

liante dans l’évolution de prix, sans V, 
que la commission ne puisse cxcr-i> 
eer son contrôle. Comme 25 pour’- 
cent de ce que nous consommons est •„ 
américain, la hausse pourrait êtres •' i 
appréciable.

L’analyse du comportement des j 
prix ne donne cependant qu’une idée N 
partielle de l'efficacité des contré- % 
les de la CLCI. Ig

D’une part, elle ne permet pas de. < 
savoir quelle aurait été l'évolution .; 
des prix sans l’existence de la f 
commission Pépin. D’autre part, la - 
CLCI n’est qu’un élément des politi-v'. 
(lues fédérales destinées à ralentir} 
l'inflation, et II est difficile de dé­
partager les responsabilités.

Certaines décisions d’Ottawa rcn-;v- 
forcent l’action de la commission, 
comme-

produits alimentaires, la surproduc­
tion de produits laitiers, la chute des 
prix du sucre et l’augmentation des 
quantités offertes de viande, surtout 
pour le boeuf. Ce dernier facteur 
serait de plus attribuable aux quo­
tas d’importation de boeuf imposé 
aux Etats-Unis et au coût élevé des 
grains qui a poussé des producteurs 
à abattre plus de bêtes.

Le prix des grains et la pénurie 
d'animaux qui résultera de l'abatta­
ge massif devraient provoquer une 
remontée des prix du boeuf et du 
porc. Cela pourrait ramener la 
hausse de l’indice des prix alimen­
taires à un niveau de (i.ti pourcent 
en 1976.

tribution et de transformation d'ali­
ments. Cependant, les hausses de 
prix qui proviennent des produc­
teurs, les plus nombreuses, échap­
pent à sa juridiction et peuvent donc- 
être refilées aux consommateurs.

Dans les autres secteurs de la 
consommation, l’influence des 
mesures anti-inflationnistes n'est 
pas particuliérement visible. Une 
analyse de LA PRESSE a démontré 
que les hausses de prix ont été su­
périeures à celles de l'an dernier 
dans trois secteurs importants qui 
expliquent 57 pour cent de l’indice 
des prix à la consommation: le loge­
ment, les transports et les vêle­
ments. Pour ces trois postes, le 
rythme annuel de la progression des 
prix a atteint 11.2 pour cent, bien au-

par Alain DUBUC dessus du plafond de N pour cent que 
vise Ottawa.

Rien ne permet, de croire, d’autre 
part, que la situation générale des 
prix s’améliorera nettement et que 
l’objectif d'un taux d’inflation de 6 
pour cent pour l’an prochain sont 
réalistes.
Ce sera plus difficile en 1977

Une étude récente de la maison de 
courtage McLeod, Young, Weir, 
montre eneffet que les facteurs qui 
expliquent l’absence de hausse des 
prix alimentaires sont conjonctu­
rels et que d’autres phénomènes 
pourraient avoir un impact défavo­
rable sur le comportement des prix.

Les prix alimentaires, explique 
l’étude, se sont stabilisés pour qua­
tre raisons: l'importation accrue de

Comme 11 est impossible d’analy­
ser les décisions de la CLCI, seule . 
une analyse de l'évolution de l’Indi­
ce des prix à la consommation 
(IPC) peut permettre d’évaluer 
l’impact du programme anti-infla­
tion.

C'est d'ailleurs le critère que la 
commission elle-même a employé 
pour conclure au succès de ses in­
terventions.

Pourtant, depuis quatre mois, le 
ralentissement de l’Inflation est en 
majeure partie attribuable à la sta­
bilité des prix alimentaires, que la 
CLCI ne contrôle pas directement.

Son contrôle s’exerce uniquement 
sur les grandes entreprises de dis-

EXXON a acheté à trois compa­
gnies canadiennes leurs droits 
d'exploitation pétrolière à Belize 
(Honduras britannique), a-t-on 
appris dimanchd soir ù Guatema­
la City. Cette transaction permet­
tra à Belize, précise-t-on, de rece­
voir, à titre de royalties, 16.75 
pour cept de la valeur totale du 
pétrole brut et du gaz naturel 
extraits sur son territoire. Les 
travaux de prospection sur son 
territoire n’ont toutefois pas don­
né jusqu’à maintenant de résul­
tats positifs. Selon Ids contrats 
souscrits, la compagnie pétroliè­
re titulaire de la licence d’exploi­
tation a l'obligation de restituer 
cnl980 à Belize un quart de la 
zone concédée.

DEUX NOUVELLES

La décision de permettre une 
hausse du prix de pétrole brut de 
$1.05 le baril devrait de son côté 
avoir un effet important sur l’indice 
des prix. Selon les données de Statis­
tiques Canada, cet impact se chif­
frerait par une hausse de l’indice 
des prix de 0.8 pour cent en 1976.

la politique monétaire, le 
flottement du dollar, le contrôle des ’ 
dépenses publiques, tandis que . 
d’autres politiques sont en contra-:,' 
diction avec ces objectifs, en parti-- ; 
culierla hausse des prix du pétrole. 

Mais II est encore trop tôt pour 
La baisse prévisible du taux de savoir avec précision ce qui revient : ! 

change du dollar canadien pour al- ù la commission Pépin et cè qui est
teindre la parité avec le dollar amé- dit à la conjoncture, ou ù des phéno- >
ricain sera d’autre part déterml- mènes que la CLCI ne contrôle pas. | .

la CIC! veuf réduire la 
bureaucratie des contrôlescompa­

gnies américaines, Weyerhaeu­
ser et Grolier Inc., viennent de 
reconnaître avoir effectué des 
paiements douteux à l’étranger 
ces. dernières années. Wycr- 
haeuser (bois, produits de­
struction) a révélé dans un rap­
port remis à la Commission des 
bourses et des valeurs (SEC) des 
paiements totalisant $1.2 million 
depuis cinq ans. De son côté, Gro- 
licr (édition, distribution mondia­
le d’encyclopédies) a reconnu 
que ses employés ont versé 
$250,000 dans trois pays non Iden­
tifiés.
DANS SON RAPPORT spécial 
sur l'économie vénézuélienne, la 
la Banque mondiale prévoit un 
doublement du prix de pétrole 
vénézuélien d’ici 1985, a révélé le 
ministre vénézuélien de la Plani­
fication, M. Gumcrsindo Rodri­
guez, qui est également gouver­
neur de son pays auprès de la 
Banque mondiale. Dans une in­
terview exclusive à l’AFP, M, 
Rodriguez a précisé que, selon la 
Banque mondiale, le prix du pé­
trole brut vénézuélien passera de 
$11.49 par baril en 1970 ù $14.45 en 
1979, puis à $22.20 par baril en 
1985.

Extension des contrôles 
sur les hausses de prix

personnel important. “Au départ, 
oh prévoyait 000 fonctionnaires et 

. un budget de $11 millions. Mais le 
nombre d’employés a augmenté 
pour atteindre 920 personnes au 
milieu de l’année”, selon Jacques
Henry, de la CLCI. ’
. Cela ne veut pas dire que la 
CLCI est atteinte de gigantisme. 
Ce personnel accru a été rendu 
nécessaire par la difficulté dp 
mettre les procédures au point. 
Les critères de la commisslon.ont 
été modifiés deux fois, et à cha­
que fois il a fallu roder de nouvel­
les techniques. Mais le rythme de 
croisière a été atteint, et le per­
sonnel diminue maintenant gra­
duellement. Il est déjà passé à 
820 et il devrait bientôt se confor­
mer auxprévislons initiales.

Il est donc normal que le bud­
get de cette année soit dépassé. 
Mais maintenant que la phase de 
mise en marche est terminée, on 
ne devrait pas s’attendre à une 
augmentation sensible des dépen­
ses ou des effectifs. 1

diction que sur un nombre limité 
d’entreprises: les compagnies de 
500 employés ou plus, les entre­
prises de construction de 20 em­
ployés ou plus, ainsi que les com­
pagnies pétrolières et d’assuran- 
cc-vie Importantes.

Elle surveille aussi lés fournis­
seurs gouvernementaux, sauf 
dans le cas où les provinces ont 
leur propre réglé. Du côté des 
salaires, elle contrôle de plus 
tous les secteurs où les négocia­
tions salariales se font au niveau 
central.

• Scs principaux outils de sur­
veillance sont les rapports que lui 
remettent les entreprises: les 
notifications de conventions col­
lectives, les rapports annuels ou 
trimestriel!/ de toutes les compa­
gnies assujetties et des préavis 
de hausse de prix de 174 entrepri­
ses importantes.

par Alain DUBUC
con-

La Commission de lutte contre " 
l’Inflation (CLCI) a été perçue 
par plusieurs comme une machi­
ne administrative bureaucrati­
que qui étendait graduellement 
son emprise. Mais, contraire­
ment à ce qu’on pourrait croire, 
au lieu de croître, l’appareil ad­
ministratif se réduit de mois en 
mois.

Créée en octobre dernier pour 
ramener le taux d’inflation au 
Canada ù 8 pour cent en 1976, et à 
O et 4 pour cent les années suivan­
tes, la commission ne contrôle 
pourtant pas directement les 
prix.

Sa surveillance s’exerce sur­
tout sur les revenus, particulière­
ment les salaires et les profits.
Dans ce.dernler cas, elle ne cher­
che toutefois pas ù geler les béné­
fices, mais elle utilise l’ndgmen- 
talion des profits comme indlca- Réduction progressive

Il est normal qu’une telle mas­
’ se de documents nécessite un

nombre de sociétés comprises dans 
la catégorie I passera de 200 ù 500: / ;

Toutes ces sociétés devront donc ‘ 
hier de nouveaux règlements qui ont communiquer les renseignements 
pour effet de doubler le nombre pertinents sur les coûts et lesrev.c- ' 
d’entreprises placées dans l'obllga- nus de leurs produits alpsi que ceux 1 
tlon de prévenir la CLCI des change- ayant traité l’entreprise.
vigueur.0 ^ '°"' U plupart des compagnies cdm:

Les nouvelles dispositions desti- prises dans ce groupe devront pré­
nées ù rendre plus vigoureux les venir la CLCI ù 1 avance de tout
contrôles exercés par la CLCI ont changement de prix, à 1 exception
été rendues publiques par un porte- dcs c*s °,u 11 c.st Pratiquement im-
parolc. possible de prévoir les fluctuations;

Ces nouvelles mesures donnent C est le cas notamment de certains
toutefois aux entreprises la possibi- fournisseurs dont les coûts varient J ;
lité de fixer des prix globaux pour j,r^s rapidement. Ces entreprises g
leurs produits en autant que les devront faire rapport tous les trois
augmentations de prix soient en mois. La catégorie II comprend
rapport avec la hausse des coûts. dansTobligationdedlvu|g^rh^s

chiffres de distribution oude non-.
En vertu de ces changements, le distribution ù tous les trois mois.

par la Presse Canadienne
OTTAWA — La Commission de 

lutte contre l’inflation a annoncé

'

;

v
leur des hausses des prix.

Pour ce faire, la CLCI n’a Juri- De 200 à 500

V
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5? Ouïs volés: Grubb. Fuontcs, notion- 
mund. Oallon-sacnlico: Drlcslon.

ni es ppmbbr 
7 5 2 2 4 2 
1 3 3 3 1 1
9 7 3 3 6 4

Assistance: 8,230

KANSAS CITY 3, OAKLAND O . % 
KANSAS CITY AO P CS PP

2 0‘ Wohllord, cd 
Droit, 3b 
McRao. eg 
Davis, fd 
Cowons, cc 
Mayberry. 1b 4
Rojas. 2b 4
While, ac 
Martinez, r.
Nelson, lu 
Walhon. r 
Leonard, I 
Mlngorl. I 
McClure. I 
Cram. I 
Sanders 
Hall. I 
Bruno. I

4 1
5 0 2Gullet!

Alcala (11.4) LP 
Griffin (3-G) LG 
Mauvais lancer: Gullctt.
Durée: 2:19

1

I i A4
4ST-LOUIS 

Mumphroy. cc 4 0
Templeton, oc 3 0
Kcssingcr, ac l 0

AD P CS PP
0IV

O’Keefe

0 0 0
O 2 1

4 0 0 0
0 .0 ,

0 0 0'
0 0 0

0 0 0 .0 ,
0 0 0 0
0 0 0 0
0 0 0 0
0 0 0 0
0 0 0 0
0 0 0 O

0 0
O 0

3 0 10
10 0 0

0 1 0
1 2 0

4 O 2 1
3 0 0 0
3 0 10
10 0 0 
0 0 0 0

0 0 0
0 0 0

0 0 0 0
0 O

Offrez-vous une O’Keefe. 
Celle qui se prend en douceur.

HOUSTON, L. ANGELES 2 
HOUSTON 
Howard, eg 
Javier, cd
Cruz, cc 4 0
Johnson. 1b 4 0 0 0
Howe. 2b 2010
Watson, lu 

oil. 3b

Brock.eg 
Poller, eg
Anderson, cd 4
Hernandez, 1b 4
Cruz. Ob 
Rudol 
Tyson. 2b 
Falcone. I 
Logrow. I
Ferguson.lu 1
Solomon. I 0
Wallace. I
Tamatgo. fu I 0
Watorbury, I 0 0 0

33 1 Q 1
! PHILADELPHIE 200 110 311—9

1 1
AO P CS PP 
3 0 10
4.0 0 0

1 0

1
'

II
ph. r

.10 0 0
0 0 0

3 0 0 0
2 0 0 0

0 0 0
0 0 0 0
2 0
10 0 0
0 0 0 0

Expos c. Mets Horrmann. r 
MotZflCr. oc 
Gross, lu

0 Tnvaras. oc
— Larson. I

Ccdcno. lu 
Ponlz. I

/Ne manquez pas 
le dernier match télévisé des Expos 
mercredi, le 29 septembre, à 7h.00 p.m. 
à la chaîne française de Radio-Canada.

36 3 10 3
AD P CS PP

TOTAUX 
_ OAKLAND
° North, cc

Campanoris. ac 
Rudl. cg

31 O 4 O Dando°3b

P CS PP I Baylor, cd
O ! Llntz. eu 

Woods, cd 
O i Washington, fd 
O I Fairly, 1b 
O | Garner, 2b

cI I •
TOTAUX : s s g'

5 , 0
4/1 ,3 1
? 0 ' *"0 0 
0 OlTTOT' O

1
I ST-LOUIS OOO 000 100—1
; Erreurs: Rudolph, Cruz. Doublos- 
I |cux: Philadelphie 2. Sl-Louis I. Lais-

TOTAUX 
LOS ANGELES AB
Lopoa. 2b
Oucknor. cçj 4

h. cd 3
Garvoy. Ib 
Coy. Ub 
Russell, ac 
Burke, ce 
Pasloy. r 
Goodson, lu 
Yeager, r 
Sulton. I

mRegardez la série mondiaie
à compter de samedi le 16 octobre, 
présentée par Sport O'Keefe

' ’ - Et merci pour votre assiduité à suivre les Expos 
avec Sport O’Keefe au Parc Jarry. à la télévision do 
Radio-Canada et au réseau radiophonique des 
Expos. A compter de samedi, le 16 octobre, Sport 

• O’Keefo vous présentera la série mondiale 1976 à 
j la télévision et à la radio. Consultez les journaux 

' quant à l’horaire de diffusion. Et ne manquez pas , 
. le dernier match télévisé des Expos cette saison, 
mercredi soir, le 29 septembre, à 7h.OO. L'invité de 

. Jean -Pierre Roy à Sport O’Keefe sera M. Guy 
Férron. descripteur des matchs de baseball à la 
télévision.

; séo sur les buts: Philadelphie 11. St­
i Louis 5. 2 buts: Luzlnski. Nahorodny. 

Hernandez. Harmon, Lcrcch. 3 buts: 
Hernandez. Cire: Martin (1er). Buts 
volés: Schmidt, Bosottl. Batlon-sacrl- 
fico: Brown.

J
O t 1
O 1Smll

>wr; *****™**t.
'v‘. ■ -

3 1 1 2
1" 1 ii-_°

3 0 0
3 0 1
3 0 10
2 0 0 0
10 0 0 
0 0 0 0
3 0

§üi
ülu

«ÎSlw, 'W ml es ppmbbr 
6 5 0 0 0 2
3 3 110 0

TOTAUX 32 , 0 JA j 0
KANSAS CITY oiO 020 000—3
OAKLAND 012 0T4^00^48

0 ° ! Erreurs: Leonard. White. Laissas sur
- ~Z ! les buts: Kansas City 9. Oakland 0. 2 '
6 2 | buts: Brett. Fairly. Garner. 3 buts: ;

0 ' Cowons. Cire: Fairly (3o), Bando . 
2 (26c). Buts-voies; Wohllord, Wa*

shington. North. Sacrifice: G 
Ballon-sacrifices: Campanoris. .
McRae

% Kaal (12-14) LG 
• Lorch
' Falcone (12-15) LP 4-,
I Lag row I *'»
! Solomon 
1 . Wallace 
, Watnrbury

Protégée par: Lcrch ( t cr). Mauvais 
lancer: Falcone.

mmg

iyjSppfj

6-1433 
10 0 0 0 

(,3 3 3 1 0 
l'i 3 
1 2

le» "

m • g , 0 , , TOTAUX 28 2
10 1 l Houston 000 000 000— 0

, Los Angeles 000 000 11x—
Erreurs: Boswell. Lopes. Russell. 
Doubles-jeux: Houston 2. Los An 

. Laisses sur les buts: Houston 6.
Los Angeles 4. 2b: Smith. Buts volés:
Lopes 2. Garvey. Russell.

mtml. es ppmbbr Mlngorl 
7 5 1114, McClure

I Cram 
Sanders

arner.-

Duree 2:00 — Assistance 6.199

CINCINNATI 3. S. DIEGO 5
AD P CS PP
£ 5» J 0 Larson (5-8) LP

n : Pontz
2 Sutton (21-9) LG 9
j Mauvais lancer: Sutton

O o Durée: 2:03
0 0 i

3 0 1 0 ;
3 0 0 0 !
3 0 10
0 0 0 0 j
0 0 0 0.

i .

CINCINNATI
Rose. 3b 
Orlllcy. cd 
Morgan. 2b 2

■ Perez. Ib 5 0
Dricsscn, cg 3 U
Aimbristcr. cg ü O
Gorommo. cc 4 0
Plummer, r 
Flynn, ac „•
Qullell. i 
Alcala, t 
Lum. lu

TOTAUX.
SAN DIEGO 
Almon. ut 
Grubb, cl 
Melendez, cd 
Rcttcnmund. cg 2 
Valentino, cg 2
Champion. 2b 0

j Ivio. 1b 
i Fuontcs. 2b 

Turner, lu 
W. Dat 
Rader. 3b 
Kendall, r 
Grlltln. I

ICS 1î ppmbb r
541,2,. 

•.0 1 1 10.. 
0 0 1110 ; 
0 1 1 10 0 
V, 2 0 0 1 0 
,0 0 0 0 1 

I 0 0 0,2 fc 
9 10 3 3 2.6 , ’

ml ce
Léonard (17-10) LP 5 7rxs; ■

- .a
m|;X A

S! i 11111
9 -1 0 0 2 3rV.

^ m* HailI 0

% Assistance: 10,639 ; Bruno '
Blue (IB-12) LG

___ _ _____________ _ I Léonard a (all lace a 2 frappeurs à ta* *

MOlpüil'
i& M•A h.

IGUi■J- \A il MEi■>
; Durée 3:08 —Assistance 37,9M '7 3 I

CS PP
33 3
AB P

AUJOURD'HUI 
Texas à Minnesota

Perry 14-14 vs Singer 12 n 
Milwaukee à Baltimore

(
LES MENEURS14:15

0"
3 0 2 0 MJ AB I* CS Mov «* 

141 519.109 186 .33:»

ISSMN&S..
116 GI2 127 209 .936 ., 
136 461 111 ISO .32.1 
120 439 61 142 .323 . * 
126 428 Cl 138 .322.
138 631 72 202 .3;0 
136 613 KJ 193 .^IH •

UouWatsop. ‘
132 374 73 180 .314 

Ligue Américaine " .

Uriffcy. Cm 
Msdlock. L'hl 
Maddox. Phil 
Hose. Cln 
Morgan. Cm

I 18:000
Col born 914 el Haas 0-1 vs 
Garland 19-7 ct May 1410 

New York d Boston
0 0 1 Figueroa 19-9 vs Kreuger 11

0 o i Kansas City à Oakland
1 z '

I 0 0
1 0 0

J 1 2
2 U 1 19:30 Morgan, u 

Oliver. Pitt 
Johns 
Montane 
Garvey, LA 
Watson.

!

FTMK W8E HEHllliE â
/Eketeis mi mmsi 

mi iüsœiM, mi

0 tone. Phil 
i. All23:00 :0 0 

:i o
4 0 0 1.
3 0 0 0,

TOTAUX 27 5 0 5
1 Cincinnati 002 010 000— 3 i .. ,

San Diego 000 200 03x— 5 ! x-Newtork

Lffour: Fuentes. Doublcs-icux Cln- i 
cmnall 2. Laisses sur Ice buis: Cmcin- j Lit \ cionu
nail 10, San Diego 6. 2b: Perez, | Boston
Fuentos, Roltonmund. Rador, Buis 

. voles: Morgan, Gc'ronlmo. Grlflcy. .

vis. cc

HouCLASSEMENT 
(Division Est)
lit?! B
79 78 .503 10 ' I.jnn.Buv
09 85 .448 2Va «I 
05 90 .419 29 

(Division Ouest)
89 68 .567 - 
85 71 .545 3V,
81 76 .316 H 
72 83 .439 17 
72 85 .459 17 
64 92 .410 24',

111508 71 170 .3Jf. 
154 C23 03 207 .331
131 583 93 191 .32*. 
123 4C4 71 181:.323 
133 314 93 172 .31 r.
132 597' 76 139 .311 
136-590 93 181 .312 
MG 531 65 162.30.-. 
ISO G0R 78 183 .301 
131 562 69 1C* .209

ver». NY 
. Carty, Clcv 

i Munson. NY 
! Slaub. Del

• Détroll 
! Milwaukee

:Konsas'Clty 
Oakland 

! Minnesota 
Californie 
Texas 
Chicago

CIRCUITS!
J’écoute 
CBF-690... 
ça paraît 
quand

je parle sport

Ligue Nationale: Kingman, NV rf V' 
Schmidt. Phil 37; Monday. Chi 30. Ko<- . *: 
ter. Cln29; Morgan. Cin 27. , ; «A

; ::
et Bando. Oak 25.________ rnCW3.î» , - „ *

X
I□

r - l
i * i
l t i

Pour la somme que vous pourriez débourser en achetant une __ 1
Granada, une Monarch ou une Cutlass, vous pourriez probablement /~f. Ç. 'jfflR . 
acheter une Volvo.

Mais comparez les mérites de chacune 
de ces voitures après un essai de conduite, et vous verrez 
que toute ressemblance s'arrête là.

Dès que vous prendrez place sur un des sièges baquet de la 
Volvo, vous comprendrez pourquoi de tels sièges, conçus 
par des spécialistes en orthopédie, ont acquis une 
renommée légendaire. "Ils vous donnent plus 

, de Confort que ce que vous pourriez obtenir 
. dans la plupart des voitures actuelles." (Car and Driver)

Sur la grand-route, vous découvrirez à la Volvo une puissance et une — SBf)
solidité que vous ne retrouverez peut-être pas au volant d'une Granada,

" d'une Monarch ou d'une Cutlass. La revue ------ «m,, ___ : ......
Road Test l'a bién souligné en disant que ^
Volvo “offre une mécanique éprouvée et une voiture qui peut durer
bien plus longtemps que la plupart des autres." (Selon les plus récents£^ÉHH|^^HHH^M<^:''^$i^{' 
calculs fournis par la Société suédoise d’inspection des voitures ■ i V'

brusquement la voiture. La Granada, la Monarch et la Cutlass vous don­
neront peut-être une impression de mollesse et de flottement, tandis que la 
Volvo, dotée d’une direction à crémaillère et d’une suspension avant à 
jambes de force verticales, donne nettement une impression de fermeté, de 
précision et de maîtrise totale.

Si possible, serrez brusquement les freins. Les 
servo-freins à disque sur les 4 roues de la Volvo (un équipement 
"standard) stoppent la voiture de 60 à 0 sur une distance de 161 pieds* 
soit 24 pieds.de moins que dans une Cutlass, et 33 pieds de 
moins que dans une Granada ou dans une Monarch.

De plus, grâce à un moteur à cames en #
tête alimenté par injection, la Volvo
accélère plus rapidement que chacune des trois autres voitures.

Certes, il existe des caractéristiques que l'on ne doit pas mettre à 
l'épreuve en essai de conduite. Par exemple: les pièces avant et arrière 
d'une Volvo, servant à absorber le choc 
d'un impact, et une carrosserie spéciale de sécurité.
Mais sachez que ces caractéristiques de sécurité ont fait 
une telle impression sur le gouvernement américain, 
que celui-ci a acheté 24 Volvo qu'il se propose 
d'utiliser dans des épreuves de collision afin 
d'établir de nouvelles normes de sécurité 
automobile.
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Notre département des ventes: 
SERGE et DENYS CH ARLAN D

Paul Beauchemin Maurice Fontaine 
Martial Michaud -Jean-Paul Nault 
Charles Taupier Réal Vallée

ISte m
-̂------ .

#0'tu La Coupe Grey
W • " •:

Du lundi au vendredi
Les nouvelles du sport 
7h50/12h.15/18h25 
A toi Jean-Maurice 
23h00 :
Le samedi el le dimanche
Les nouvelles du sport 
7h50/18h15/23h00 
Le samedi
Temps libre
9h05

a P,H

!wm# 'fc-Ces essais de conduite terminés, " '
nous estimons que vous vous prononcerez en 
faveur de la Volvo. Car même si vous investissiez 
beaucoup d'argent dans une voiture comme la Granada, la 
Monarch ou la Cutlass, aucune de ces voitures ne pourrait vous rapporter 
autant qu’une Volvo.

•Performance de freinage de véhicule légèrement chargé, telle qu'indiquée par le fabricant en vertu'de la loi du Département des transports uui'li.U.

NOMIEBEES SONT LES VOITURES CLASSEES DANS LA CATEGORIE 
ME FBDÏ? B'iTOE VOM79 @01 OTOTMS Lfi CHASSE B'ÜCE VÛW0.

vous invitctit cordialement 
à venir admirer les V '

/ »N0EVEAUX
MOBDÈLES
1977

C VOLVO CAfiAOA till.

« compter de mercredi 
LE 29 SEPTEMBRE

J aime les sports En 
écoulant les sports à 
CBF-690. je sais tout 
ce que ie veux savoir

Voyez notre beau choix de modèles Volvo... puis essayez-en un.

man «irotiT ltée
Latreillè Automobile Ltée

2077 ouest, rue SterCatherine 4184, rue St-André
522-2121

\vo Auto Inc. Up-Town Automobiles Ltée
400, boul. Décarie 
748-8807/8

2700, MASSON, MONTRÉAL

935-7406 Dépositaire

Gareau Motor Sales Inc.
10175, rue Papineau 
381-3987 . •

PlymouthLemenn Automobile Ltée
3839, boul. Taschereau. 3612, boul. St-Jean 
678-1220

West Plaza Auto Ltd/Ltée DODGE-.CHRYSLER - 

ASPEN-ARROW-COLT 

CAMIONS DODGE

KCCii! |rnKvsiKn|
626-8120 fimmBoiljt

CBF-69Ô VtNTt SLRYiCE

J> Lt i
-UN
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MONTRÉAL,

MARDI 28 SEPTEMBRE 1976REMERCIEMENTS/IN MEMORIAM».
S'

ARSENAULT
(Ovlla-J.)
Samedi à l’hôpital Mon­
treal General, le 25 sep­
tembre 1976, est dôcédé 
Ovila-Joseph Arsenault, 
époux d’Aldéc Bour- 
dreau, père de Margueri­
te (Mme Maurice Mé­
nard), Pierre et Thomas. 
Vui survivent également 
.1 pollts-enfants, frère de 
Donalda, Maurice, Aza- 
ddj. Fred, Alphonse et 
Wilfrid. Les funérailles 
auront lieu mardi le 28 
courant. Le convoi funè­
bre partira des salons 

Clarke, MaeGlIIlvray,
« . White,
J 5580 ouest, 
y rue Sherbrooke, 

pour se rendre à l'église 
NStrc-Dame-de-Grûcc, 
où le service sera célébré 
à 2 h, et de là au cimetiè­
re! de Côte-dcs-Nelges, 
lieu de la sépulture. Au 
lieu de fleurs des dons à 
la!Soclélé Canadienne du 
Cànccr seraient appré­
cias.

• r x

BEAULIEU (Roland)
A Montréal le 27 septem­
bre 1976 à l'âge de 55 ans 
est décédé M. Roland 
Beaulieu, époux de Ro­
lande Courchesne. il était 
Chevalier de Colomb, -le 
degré, du Conseil lloclic- 
laga. Il laisse un fils, 
Michel. Les funérailles 
auront lieu jeudi le 30 
courant. Le convoi funè­
bre partira des salons 

Urgel Bourgie Liée 
3-172, rue 

Sto Catherine est 
pour.se rendre à l’église 
Très-Saint-Rédempteur, 
où le service sera célébré 

I à 1 111. et de là au cimetiè­
re de l'Est, lieu de la sé­
pulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister 
sans autre invitation. 
Ouverture des salons à

BRABANT (Eglantine)
A Montréal le 27 septem­
bre 1976 à l’âge de 81 ans 
est décédée Mme Dama- 
se Brabant, née Eglanti­
ne Brabant. Outre son 
époux,-elle laisse dans le 
deuil sa soeur. Mlle Ger­
maine Brabant, son frè­
re. Joseph Brabant, sa 
belle-soeur. Ida Sarrazln. 
ainsi que plusieurs ne­
veux cl nièces. Exposée 
aux salons

J.-C. Roy Enrg.
7018 rue de Marseille j 

Montréal

OESJARpINS (Edgar)
A sa residence de St- 
Hubert, le2G septembre 
1976, it l'âge de 57 ans est 
décédé M. Edgar Desjar­
dins. Il laisse dans le 
deuil, une soeur, M. et 
Mme Emile Lacroix 
(Dora Desjardins). Les 
funérailles auront lieu 
mercredi le 29 courant. 
I.c.convoi funèbre partira 
de la residence funéraire 

Ed Darelie et Elis lue., 
3219. Grande-Allée.

St-(iùbcrt.
pourse rendre a l'église 
Notre-Dame de l'As­
somption où le service 
sera célébré a lu h a.in. 
et de lit au cimetière de 
Côte-dcs-Nelges, lieu de 
la sepulture. Parents et 
amis sont priés d'y assis­
ter sans autre Invitation. 
Salon fermé de 5 â 7 II

LEVEILLE (Bertha)
A Montréal, le 27 septem­
bre 1976, ù l'âge de 82 
ans, est décédée Mme 
Alexandre Lcveillé, née 
Bertha Ncault. Les funé­
railles auront lieu jeudi le 
30 courant. Le convoi 
funèbre partira des sa­
lons

MARTEL
(Hcrménégildc)
A LaSalle, le 27 septem­
bre 1976. â l’âge de 62 
tins, est décédé M. lier 
ménégildc Martel, époux 
d'Odéna Thériault. Les 
funérailles auront lieu 
mercredi le 29 courant. 
Le convoi funèbre partira 
des salons

Urgel Bourgie Liée, 
7708, rue Centrale, 

LaSalle.

PINEAULT (Armand)
A Montréal, le 25 septem­
bre 1970, à l'âge de 21 
ans, est décédé M. Ar­
mand Pincaull, fils d’Ar­
mand Pincault et d’Aline 
Ballebcy. Les funérailles 
auront lieu jeudi le 30 
courant. Le convoi (une 
lire partira des salons 

! Bonnier. Dodos et Bon­
nier,

3303, rue Papineau, 
pour se rendre à l'église 

pour sc rendre à l'cglisc | l'iminaculee Conceptioii. 
Notre - Dame- - du • Sacre ; où le service sera célébré 
Coeur, ou le service sera i à 11 II. et de la au cimctie- 
célébré à 2h p lu. et de là | re de Côle-dcs-Neiges, 
au cimetière de l.aprai- lieu de la sépulture. Pa­
rle. lieu de la sépulture. • rents cl amis sont pries 
Parents et api is sont ] d'y assister sans autre 
priés d'y assister sans ' invitation. Ouverture des 
autre invitation. A la | salons à 2 h p.m. 
demande de la famille. I 
salon fermé de 5 a 7b I --------

LAVIGNE (Henri)
A Stc-Anne-dc-Bcllcvue, 
le 26 septembre 1976, ù 
l'âge de 77 ans, est décé­
dé M. Henri La vigne, ex­
employé de llarpcll's 
Press, epoux de Béatrice 
Brunet. Outre son épou­
se, Il laisse ses enfants 
Hubert, Raymond, époux 
de Frances Volckaests, 
Jacques, époux de Fran­
cine Leclercq, son frère 
Wilfrid et son épouse, 
ainsi que 7 petits-enfants. 
Les funérailles auront 
lieu mercredi le 29 cou­
rant. Le convoi funèbre 
partira des salons 

Alfred Dallairc Inc., 
et J. S. Vallée Liée,

107, rue Slo-Anné.
Ste-Annc-de-Bellcvuc, 

â sh-io pour sc rendre â 
l'église Stc-Anne, où le 
service sera célébré a 10b 
et de là au cimetière du 
même endroit, lieu de la 
sépulture. Parents et 
amis sont priés d'y assis­
ter sans autre invitation. 
Salon fermé de 5 â 7II.

GIROUX (Mendoza)
A Montréal, le 26 septem­
bre 1976, â l’âge de 79 
ans. est décédé M. Men­
doza Giroux, époux de 
feu Louise Charelte, il 
laisse dans le deuil, une 
fille Thérèse, épouse de 
Paul-Aimé Tremblay, un 

Jacques-André 
(époux de Lucille Beau- 
del), plusieurs petits- 
enfants, ses soeurs: Mme 
Emma Trudeau et Mlle 
Médora Giroux. Les funé­
railles auront lieu jeudi le 
30 courant. Le convoi 
funèbre partira des sa­
lons

fils
Urgcl Bourgie, Liée.

7895, Notre-Dame est. 
pour sc rendre a l'église 
Sl-Louisc - de - Marillac, 
ou le service sera célébré 
à 2h p.m. et de la au ci­
metière de Côte-dés-Nci- 
ges, lieu de la sépulture. 
Parents et amis sont 
priés d’y assister sans 
autre invitation Ouvertu­
re des salons â 2li p.m.

jusqu'à mercredi soir A 
lull et sera réexposée 
jeudi aux salons Qucsncl 
et Aubry de Ste-Marthe- 
dc-Vaudreuil, où les funé­
railles auront lieu ven­
dredi le 1er octobre, à 3h 
p.m. en l'église paroissia­
le de Ste-Manhc-de Vau- p.m. -------

BLAIS (Lucien) dreuil, et de la au cime- FRANCOEUR
A Montréal, le 26 septent- tiére du même endroit, (Richard) 
bre 1976 à l’âge de 73 ans lieu de la sépulture, l'a- A Montréal, le 22 septent- 
est décédé M. Lucien rents et amis sont p. iés bre 1976 à l'âge de 17 ans.
Blais, étymx de Claire d’y assister sans autre ! est décédé M. Richard
Delorme, ex-propriétaire invitation. j l'rancoeur. fils de feu
dc InC".11 laisïc Claude l'rancoeur et de r fwp, t rcmnrni.t

4S= HP WiiST !EF
t-^obre â l a-n, Urgcl Bourgic Liée 328. Rachel est. 26 septembre 1976 a l'âge 3339. boul. St-Michcl,
■ ■* ■ _ 

sont pries d> assister , Uon. 1 vrvdi |(, ,,, vmlrallt renne de 3 a 7 I, p.m A Lachine. le 26 svplem
vuitx ui funèbre partira ! ---------- | brv Iîl7<$ a I tige «le85ans,
dessalons JM.D.Cyr. j I «'si dvvede M Kmcry

in:t!>. rue du College. i LABONTE (Jules) l.vganli. epoux de feu
Rnurupp ( Rinnrhoi CARIGNAN : l»"iir se rendre a leglisc A Montreal. le2G svplvm A/ilda Coutu. pered Al

.....:=e=z: .. .....
estdLdéeLeLuclenl^^ ==.t:u =,^1.:=

Gérard Curignuit. nvv la sepulturv Purents vt rant rue Prvfontainv. l.es ; * k*ilt tut ni l pt tiis en
Valentine A itiirea ni t , «unis sont pries d > assis- funérailles auront lieu j ^a,ll's vl lairrierepvlils-
Kllv laisse dans le deuil ! ,vr Sî“ls •lll,,v imitation | mercredi le 2!) cuti ran l. i ,M,rum'' ,v> limcraillvs
un fils Michel (epoux de : (,ux enure des s.ilim> a I.econvoi funèbre partira I auront lieu mercredi le 20
lienee Richard), deux lil i -•» Friere de ne pas en des suions | /wuratil I.e convoi tune
les. Francine (épousé de : 'oyer de Heurs. Dons â la T Sansregrct Liée. hre partira dessalons 
Julien Landry). Mivltvli- i Snviule Fibrose K> stittue. aioHvsl. rue Ontario. Jlaiml Bourse lue

! ne. une soeur Mine veuxe i iraient appréciés a Uh30 pour se rendre >1 D.»0. rue Notre-Dame,
! Antoinette Desjardins. ------- l'utilise Notre-Dame de angle 18v avenue.

aiiM que plusieurs ne i GENDRON (Lionel) l'Assomption, uu le svrxi Lu chine,
veux et nieves, et petits A Nt-Guillaume. le 2(î svp ce sera velvbre ü tuh el poor se rendre a I église
enfants. Les funérailles » lent brv lt)7ti à l ugv de tî2 de la au cimetière de des Sis-Anges, uu le sur­

! ans. est deeede M Lionel Cùle-des-Neiges. lieu de vice sera célébré a lü h et
tietiUron. retraite du la sepulture. Parents et 
journal l.a Presse. Il lais- amis sont priés d'y assis­
se pour pleurer sa perte tersans autre invitation, 
outre son epou.se. Floren­
ce Demnteourt. ses en­
fants Pierre, tîinvite.
Robert. André, ainsi que 
ses soeurs Mmes Leopold 
Rlvcst. Jean-Paul Va il 
lancourt, Raymond Ru­
bin. Rolland Fabre, et sa 
mère Mme Alice («en-

Urgel Bourg le Liée 
715 est. rue Crémazie 

pour.se rendre à l'église 
Slc-tbérese de rEnfant- 
Jésus. où le service sera 
célèbre et de lü au cime­
tière de Valleyfield, lieu 
de la sépulture. Parents 
et amis sont priés d'y as­
sister sans autre Invita­
tion. Ouverture des sa­
lons ü 21» p.m.

211 p.m. ROY (Guillaume)
A McMasterville, le 27 
septembre I07ti, â l'âge 
de 71 ans,est décède M 
Guillaume Roy. époux de 
Germaine Derrouard. 
pure de Georges. Claude. 
Jules. Marcel. André. 
Gaston. Gisèle et F ran 
Cois, ainsi que ses brus. . 
son gendre et ses petits 
enfants. Les funérailles 
auront lieu jeudi le JO 
courant. Le convoi fuite 
bre partira des salmis 

Urgel Bourgic Live.
7805est. rue Notre-Dame, 
pour se rendre a l'église 
du Sacre-Coeur de 
McMasterville. ou le ser­
vice sera célébré a 11 h. 
et de là au cimetière de 
St Hilaire de Kouxillc. 
Ijeu de la sepulture. Pa­
rents et amis sont priés 
d'y assister sans autre 
invitation. Ouverture des 
salons à 2 h p.m.

LOZEAU (Evo)
A Longucuil. le 21» sep­
tembre 1071». a l'âge de 70 
ans. est décodée Mme 
veuve Arthur Luzcait. née 
F va Gagnon. Elle laisse 
dans le deuil ses enfants. 
M et Mme Roger Lo/.vau 
(miii épousé Rita). M et 
Mme Raoul Pageau 
(Marie Luce). M vt Mme 
Robert Roy (Kiua), ainsi 
que treize petits enfants 
Les funérailles auront 
lieu mercredi le 20 cou I

MASSY (Emèlia)
A Montreal, le 27 septem­
bre 1971». à l'âge dv 8G 
ans. est deeedev Mme 
veuve Dam use Massy, 
nee Eméliu Pelletier Les 
funérailles auront Jieu 
jeudi le 20 courant. Le 
convoi funèbre partira 
des salons

T Sansregrct live 
•1 Mil. Beaubien est.

. pour se rendre a l'cgltse 
ram Le convoi funèbre I si Jean Vlamivy. ou le 

service sera célébré a lüli 
a m et de la au cimetière 
de rivsl. lieu de la sepul­
ture Parents et amis 
sont pries d'y assister 
sans autre invitation.

LECLERC (Romeo)
A Verdun, le 25 septem­
bre IÎI7G. a l'âge (le 5K 
ans. est decode M Ro­
meo Leclerc, epoux de

auront lieu mercredi le 2!t 
courant Le convoi funè­
bre partira des salons 

Urgel Bourgic Lier 
5551. rue Wellington 

pour sv rendre a I église 
Notre-Dame de-Lourdes, 
ou le service sera célébré 
â luit et de là au cimetiè­
re de Colc-des-Neiges, 
lieu de la sepulture. Pa­
rents et amis sont priés 
d'y assister sans autre 
invitation. Ouverture des 
salons à 2 II. A la deman­
de de la famille, salons 
fermes du 5b à 7b.

partira des salons 
Ed Darelie & I ils Inc 

258. rue Sl-Cha ries 
ouest. Longiieuil 

pour se rendre a l’église 
Xl Antoine, ou le service 
sera célébré a lu h et de 
la au cimetière de l'Est, 
lieu de la sepulture. Pa­
rents et amis sont pries 
d'y assister sans autre 
invitation. Salons fermes 
de 5b à 7b.

i

MONETTE (Alice)
A Montréal, le 27 septem­
bre IU7G, à l’âge de 81 
ails, est déccd ce Mme 
veuve Eugene Mouette, 
née Alice Carbonncuii. 
elle laisse dans le deuil, 
ses enfants: Claire, épou­
sé de Gérard Rerlliiau 
me. Gabrivllv. épousé de 
Théodore Ravtcot. Lu 
ville, épousé de Napo­
léon Etillum, Leu. epoux 
de Jacqueline Rivet. 
Marie-Jeanne. épousé de 
Hermann i.a Barre, uin 
sique ses petits enfants et 
arriéré petits enfants 
Les funérailles auront 
lieu jeudi le 20 courant 
Le convoi funèbre partira 
des salons

Roland Bisson Enrg . 
120. vsl. buuL.

Henri-Bourassa. 
pour sv rendre a P église 
St-Nicholas, ou. le service 
sera evlvhre a îib a in et 
de.la au cimetière de 
Cote des Neiges, lieu de 
la sepulture Parents vt 
amis sont pries d'y assis­
ter sans autre invitation 
Ouverture des salons a 2li 
p.m

THERIAULT
(Alphonse)
Aux Odrcs. le 2G septum- 
lire t!)7(i, à l’âge de 82 
ans. est décodé M Al­
phonse Ttiériuuli. demon 
rani citez M Armand 
Beaudry, l es funérailles 
auront lieu mercredi le 29 
courant I.e convoi finie- 
brv partira des salons 

HissonucUc et Frères 
I2i»li. chemin du Fleuve, 

Aux Cèdres.
a !i li I.» pour su rendre a 
Pegltm* paroissiale, uu le 
service sera célébré a 10 
h. et de la au cimetière 
des Cèdres, lieu de la se­
pulture. Salon ferme de :> 
a 7 h

p.m. MARION (Marie-Rose)
A Montreal, le 26 septem­
bre IÎI76. a l'âge de GH 
ans. est dévedée Marie- 
Itose Germain, épousé eu 
premieres noces de feu 
Arthur Rochon, et en 
deuxieme noces de feu 
Hervé Marion Les funé­
railles auront lieu jeudi le 
:tu courant Le convoi 
Itinelire partira des sa 
Ions

sans autre invitation. 
Ouverture des salons âAUCLAIRE (Andrée)

A Montréal le 2tî septem­
bre* 1976 à l'âge de IG ans 
est décédée Andrée Au- 
claire, liée l)ioii. Elle 
laisse un fils. Y van. de 
St Hilaire, un frère. 
Maurice, du District du 
Niagara, quatre soeurs. 
Mule Emile Latrimouillc 
t Françoise) de Montréal. 
Mine André Hallaseio 
t Jeanne). Mme Frank 
Wallon (Thérèse). d'Ot 
taviâ, Mme Georges 
Poptmicr (Jacqueline) 
de Cornwall. Elle repose­
ra à compter de Ih p.m. 
mercredi ù la maison 

■ Racine. Robert et 
r Gauthier 

Directeur de funérailles 
260. rue Besserer 

angle King Edward et 
* % Nelson â Ottawa. Une 

célébration eucharistique 
sera célébréejeudi le 3» 
courant, en l'église St- 
Vinpent-de-Paul, â Otta- 
vva;*ù'l2h. Inhumation au 
cimetière Notre-Dame 
d'Ottawa.

I
2h.

Dieudmmv

Boucher, née Blanche 
Morin. Elle laisse dans le 
deuil son petit-fils Ro­
bert. ainsi que soeurs et 
frères. Les funérailles 
auront lieu mercredi le 29 
courant. Le convoi funè­
bre partira des salons 
Charles E. Rajotte Inc., 

ilü.T» rue llochelaga 
(Station de métro 

Joliettc).
pour se rendre â 1 église 
Stc-Jeanne d’Arc. où le 
service sera célébré ù 9h 
et de là au cimetière de 
l’Est, lieu de la sépulture. 
Parents et amis sont 
priés d'y assister sans 
autre invitation.

Kviic Theriault. I .tee.
1120 Jean-Talon est. 

a it li 15 pom sv rendre a 
l eglisc Sl-Bibiatic. mi Iv 
service sera velebrv a 
toll, et de là an eimelicre 
dr I’Ksl. lieu de la sepul­
ture Parents el amis 
soul pries d*> assister 
sans autre invitation

-X-X-X-X’X-X-X-X-X-J-X-X-X-.-XvX-X

NÉCROLOGIE
xrxvx-x-x-xvx-x-x-x-x-x-xv:-:-:-:

: vXvX-XvX-XvX-X-X-X-X-X-X-X-X-auront lieu jeudi le :iu 
courant l e convoi finie- 
lire partira des salons

gNÉCROLOGIEde là au cimetière de 
i.aehinv, lieu de la sépul­
ture ____ •

X
mX-X-X-X-X-X-X-X-ZX-XX-X-X-X-XX IAlfred Dallaire lue.. 

2GI5. Il.-Buurassa est. ■

LESSARD (Normand)
Accidentelleineitt a Si 
François du Salles. Vil­
le de Laval, le 26 septem­
bre 1976 à l'âge de 21 ans. 
est deeedé M Normand 
Lessard, fils de Xénon 
Lessard et de Florence 
Lévesque, demeurant a 
Auteuil. Ville du Laval.. 
Les funérailles auront 
lieu mercredi le 29 cou­
rant. Le convoi funèbre 
partira de la residence 

funéraire 
Richard Georges 

G tid m Liée.
•>28. rue Kaclicl est. 

pour sv rendre a l'église 
St Jean Baptiste ou le 
serviee^era célébré a 2 li 
et de la au cimetière, lieu 
de lu sépulture. Parents 
et amis ymt pries d’y as­
sister sans autre invita­
tion.

^ Lpour se rendre a I église 
SauR-au-llécoIlet où le 
service sera célébré a lu 
Il et de là au cimetière de 
l'Epiphanie, lieu du la 
sépulture. Parents et 
amis sont priés d'y assis­
ter sans autre invitation.
Salons fermés de â 11 à 7 
h. Exposée ce soir a 7 la j courant. Le convoi fune- 

i brv partira des salons 
! J.A. Guilbuull lue.

LABRIE (Juliette)
A Montreal, le2G septem­
bre 19711 a l'âge de AH ans. 
est décédée Mme Lionel 
La brie, liée Juliette Du­
four. mûre de Suzanne 
(MmePaul Daigitvuull). 
Paillette t Mme André SI 
Hilaire), ses petits-en­
fants. Michel. Sylvie. 
Mare. L>ne ut Martin. 
Les funérailles auront 
lieu mercredi le 29 cou­
rant. Le convoi funèbre 
partira des salons 

Urgel Bourgic Lice.
71.». rue Crvmaziv est. 

pour su rendre a l‘église 
St Si mon-A poire, ou le 
service sera célébré a Itili 
et du la au vimvtierv de 
l’Est, lieu de la sepulture. 
Parents et a mis sont 
pries d’y assister sans 
autre invitation. Ouvertu­
re des salons a 21t.

.

\ FAQUIN (Antoinette)
A Montreal, le 26 septem­
bre 1976 a l'âge de 7U ans, 
est décédée Antoinette 
Laxative, épousé de 
Raymond Faquin Idle 
laisse dans le deuil outre 
son epoux, son fils Ber 
nard Faquin, une soeur 
Mme Jeannette Hébert'
Les funérailles auront 
lieu mercredi le 29 cou­
rant Lé convoi funèbre 
partira des salons 

Alfred Dallaire lue 
et J.S. Vallée Lier 

till, rue Laurier ouest,
Oulremont, épuse, ses enfants: Ru

a 11)43 pour sc rendre â | Uerl (Ghyslainc Côté), 
l'église Sl-Vlateur, ou le , Mme Armand Guay 
service sera célébré a 2 li | (Shirley), Mme Michael 
et de la au cimetière de 
Cote-des-Nelgcs, lieu de­
là sépulture. Parents et 
amis sont priés d'y assis­
ter sans autre invitation.

BOUTHILLETTE
(René)
A Montréal, le 25 septem­
bre 1976 à l'âge de 72 ans 
est décédé M. René Bou- 
thilleUc, époux de feu 
Germaine Lauzon. il lais­
se ses enfants, Jean-Paul 
(epoux de Yvette i-'er- 
land). Monique (Mme 
Guy Croteau). Claire 
(Mme Jacques Archam­
bault), Micheline (Mme 
Lacombe), Denise. Loui­
se (Mme Yvon Ferrand), 
ci plusieurs petits-en­
fants. Les funérailles 
auront lieu mercredi le 29 
courant. Le convoi funo- 
bre partira des salons 

Urgel Bourgic Liée.
J 00 est, rue 

Henrl-Bourassa 
pour se rendre â l'église 
St-André-Apotrc, où le 
service sera célébré à 11b 
et de lù au cimetière de 
.Côle-dcs-Nelgcs. lieu de 
la sépulture. Parents et 
amis sont priés d'y assis­
ter sans autre Invitation. 
Ouverture des salons à

-J

2% ' " --BEAUCHEMIN
(Ellonne)
A l'hôpital Notre-Dame 
de Montréal le 2(i septem­
bre 1976 ù l’âge de 72 ans 
vsldécédcc Mme Rolland 
Beâuchcmin née Ellaime 
Bénard. Elle laisse ses 
enfants, Fernand. Rey 
naId, Gaétan, Rolland 
fils',", plusieurs petits-en­
fants. ses frères. Paul et 
Jacques, sa sueur Hélè­
ne. Les funérailles auront 
lieu mercredi le 29 cou­
rant. Le convoi funèbre 

• partira des salons du la 
résidence funéraire 

J-Paul Marchand 
i *liî28. rue Papineau 

â IOli55 pour sv rendre a 
I"égllsé Immaculée Con­
ception. où le service 
sera,célébré à 1.1 h. et de 
là air cimetière de Côte- 
des-Neiges, lieu de la 
sépulture. Parents et 
amis sont priés d’y assis­
ter sans autre invitation.

droit. Les funérailles 
auront lieu jeudi* le 30

M. Daniel Vincent
McCaughey

A Victoria ville, le 26 sep­
tembre 1976. a l'âge du 73 
aux. est decode M. Daniel 

McCaughey*.

p.m.

5359. boni. St-Michel 
à lit 15 pour sv rendre à 
l'cglisc St- Fra n çoi s-Sol a • 
no. ou le service sera ce 

• lébrc à 2 II et de là au 
A Cliambly. le 26 septent* . vimvtierv de St-Vincent • 
brv. 1976, à l'âge de 61 ans 
.est décédée Mme Maxi­
milien Charboimcau. née 
Rose Bernier. Outre son 
époux, elle laisse un fils 
Robert, une fille Gisèle 
Paquette. Les funérailles 
auront lieu jeudi' le 30 
courant. Le convoi funè­
bre partira des salons

Mlle Henriette 
GREGOIRE

A rilolelDieu de Mon­
treal. le 27 septembre 
1976. est dcccdcc Mlle 
Henriette Grégoire. d*Ou- 
tremont, institutrice a la 
retraite, fille de feu Del 
pliis Grégoire et de feu 
Malvina Giroüx. sueur de 
Jeanne, Germaine, épou­
sé du Dr Ulysse Forget, 
de Warren, R I . Honoré, 
époux de Juliette Bou­
chard, Charles, veuf 
d'Eva Lefebvre. • Elle 
laisse dans le deuil ses 
nièces: Andrée. Grégoire 
(épouse de Claude Gi­
rard). Hélène Forget 
(épouse de Maurice Ile 
roux), de Hull, Québec, 
Louise Forget (épouse 
d’Antoine Gucrtin). de 
Nashua. N.IL. ses,ne­
veux: Jean-Claude Gré­
goire. époux de Micheline 
Pépin. Dr Bernard For­
mel. epoux de Bernadette 
Maguire, de Yale. Con­
necticut, et plusieurs ar­
riéreneveux et nieves. 
Les funérailles auront 
lieu jeudi le 30 courant. 
Le convoi funèbre partira 
des salons

Alfred Dallaire Inc. 
et J.S. Vallée Lice.
1111 Laurier Ouest.

Outremont.
pourse rendre à l'église 
St-Vlateur où le service 
sera célébré à lOh cl de là 
au cimetière de St-Valcn- 
tln, lieu de la sépulture. 
Prière de ne pas envoyer 
de fleurs. Le salon sera 
ouvert de lh à 5h et de 7h 
ù lOh. La défunte sera 
exposée mercredi ù lit. —

Vincent 
epoux de dame Anne- 
Marie Prevosi. il demeu 
rail au 350, chemin Sir- 
Fo>. Quebec, il laisse 
duiit le deuil, outre son

CHARBONNEAU
(Rose)

de • Paul, lieu de la sepul­
ture. Parents et amis
sont pries d’y assister 
sans autre imitation. Lu 
Di reel ion et le Personnel 
île La Presse offrent à la 
famille éprouvée leurs 
plus sincères condoléan­
ces.

Coiiulcy (Marie). Mme 
Pierre Dugal (Eileen), 
Eddie (Gervai.se Lan­
glois). Kenneth ( Rose 
Veilieux), et Marv Ann. Il 
laisse aussi dans le deuil, 
vingt-deux petits-enfants 
dont: Ann, Lucie et Paul 
Vézina, enfants de feu sa 
fille Frances, ainsi que sa 
soeur Loretta et son frère 
Jack McCaughey (Marg 
Sullivan), de London. 
Ontario, ses beaux frères 
et belles-soeurs: M. et 
Mme Jean Bonard, M. et 
Mme Jean Poliras. Les 
funérailles auront lieu 
mercredi le 29 septembre 
a I I heures Départ du 
funérarium 

Lepine-Cloutier Lice, 
975, aveulie

Marguerltc-Bou rgeoy s 
a 1311.15 pour l'église St- 
Patrick et de la au cime­
tière de St-Patriek, lieu 
de la sépulture. Prière de 
ne pas envoyer de fleurs. 
Un don au Club Rotary de 
Québec pour le pavillon 
de la prévention des ma­
ladies cardiaques, sera 
apprécié (51, rue.Desjar­
dins, Québéc). ' —

REMERCIEMENTS
Avis de décèsEd Darolled 

Vils Inc.,
330, rue Martel. 

Chumblv.

pourse rendre à l'église 
St-Joseph où le service 
sera célébré ù 10 h et de 
là au cimetière de Cham- 
bly, lieu du lit sépulture. 
Parents et amis sont 
pries d'y assister sans 
autre invitation. Salon 
fermé de s à 7 It.

reçus apres les heures de tombée DENEAULT (Raoul)
Les frères cl les soeurs 
de M Raoul Dencault 
remercient sincèrement 
les parents et amis qui 
ont témoigné leur sympa­
thie soit par offrande de 
messes, fleurs, télégram­
mes. visite nu assistance 
aux funérailles, lors du 
décès de M. Raoul De- 

.neault. survenu a St Phi­
lippe de Laprairie, le N 
septembre 1070. Toutes 
les personnes ayant omis 
de s'inscrire sont prices 
de considérer ces remer­
ciements comme person­
nels.

ROUX (Sr Jacqueline)
AU monastère des Monia­
les Dominicaines de Ber- 
tlilcrvHIc. le 27 septem­
bre 1070, a l'âge de 33 
ans. 8 mois, est décédée 
Sr Jacqueline Roux, fille 
de feu Napoléon Roux et 
de feu Rose üelioa Du­
mont, de Danville. Elle 
laisse dans le deuil ses 
frères et sueurs M. Emile 
Houx. de Sherbrooke. M. 
Robert Roux, de Drum 
mvndvllle. M et Mme 

! Hllenne Roux, de Sher­
brooke. M. et Mme Ar­
mand Roux, de Drum- 
mondville, Mme Emile 
Roy. de Danville, M- et 
Mme Georges Roux, <Se 
Sorti, Mme Hervé Roux, 
de Danville, M. el Mme 
Gilles Roux, de Danville, 
ainsi que les rév. soeurs 
Jeanne Houx, congréga­
tion Notre-Dame de Mon­
tréal, Sr Cécile Roux, des 
soeurs de la Charité de 
St-Ilyaeinthc, Sr Simone 
Roux, CN.D. de Victoria- 
ville, ainsi que plusieurs 
neveux et nièces. Les 
funérailles auront lieu 
mercredi le 29 courant, ù 

'3 h. à

DANSEREAU (Claire)
A Montréal, le 27 septem­
bre 1970. à Page de 00 
ans, est décédée Mme 
veuve Robert Dunsereau, 
née Claire Senécal: Elle 
laisse une fille, Mme 
Jean-Guy 

i (Lisette); Les funérailles 
auront lieu jeudi le 30 
courant. Le convoi inné 

i bre partira des salons '

Alfred Dallaire Inc.

ST-PIERRE
(Phllomène)
A Montréal, le 28 septem­
bre 1970, à l’àge de 74 
ans, est décédée Mme 
veuve Corne St-Pierre, 
née Phllomcne Des­
champs. Elle laisse dans 
le deuil scs fils Gilles 
(monique 
Raymond (Rèjcannc De 
Serre), André (Thérèse 

j Robillard).
(Yolande Conduis). De­
nis (Lise Roy). Michel 
ainsi que sa fille Madelei­
ne (Mme Jean-René 
Roy), sa soeur Cécile 
Deschamps, son frère, 
M. et Mme Champlain 
Deschamps, 18 petits- 
enfants, neveux et niè­
ces. La dépouille mortel­
le est exposée aux salons 

A. Savarin Liée 
340 est, rue Jarry 

Avis des funérailles plus 
tard.

2h.

Nos plus sincères condoléances à la famille et aux 
amis de Monsieur Jules La bonté, secrétaire de 
Lan ici Automatic Machines Inc., décédé le 20 sep­
tembre 1970.

Lcvcillév

Durand).
•y;..

V Jeun
3

CONSTANTIN EAU 
(Gisèle)
A Montréal, le 27 septem­
bre 1970.. à Page de 43 
ans, est décodée Mme 
Jacques Constailllncau, 
liée Gisèle Girard. Elle 
laisse deux filles. Mme 
Patrice Toubclx (Diane), 
Céline, ainsi qu'une soeur 
Mme Roland Carneau 
(Rèjcannc). Les funérail­
les auront Heu Jeudi le 30 
courant. Le convoi funè­
bre partira des salons

' René Thérlault Liée.
1120 Jeun-Talon est,

è 9 h 43 pour se rendre à 
l’église St-Etleime où le 
service sera célébré a 10 
h cl de là au cimetière de 
l'Est, lieu de la sépulture. 
Parents et •amis sont 
priés d'y assister sans 
autre invitation. Salons 
fermés de Sh à71t.

j
11813, rue Notre-Dame

- x

&

est
Pointeaux-Trembles

V • pourse rendre à l’église 
Ste-Germaine-Cousin, ou 
le' service sera célébré à 
lOh cl de là au clnellèrc 
de Cûle-dos-NcIges, lieu 
de la sépulture. Parents 
et amis sont priés d’y as­
sister sans autre Invita­
tion.

8»

En 50 mémoire, les bureaux de la firme Lanlel 
Automatic Machines Inc. seront fermés toute la 
matinée du mercredi 29 septembre, jusqu'à 13 heu-

y.iïÉE

FACILE! FAIRE EQUIPE 
AVEC

LES PETITES 
ANNONCES,

C'EST UN 
PLACEMENT SUR

Pour être quand même heureux 
de ta vente d'un objet 

que vous aimez

i VOS PETITES 
ANNONCES 
SE PAIENT 

FACILEMENT 
EN UTILISANT 

LA CARTE 
CHARGEX

En commandant votre petite annonce 
à 285-7111, 

vous n'avez qu'a donner le numéro

:
?

I la communauté, 
ù Berihiervllle. 

Direction funéraire La- 
uolx, M. Valero Pareil- 
tcau, de Berihiervllle. •

I.ES PETITES ANNONCES 33»285-7 H Bii de votre carte CHARGEX 285-7111 3033 SHERBROOKE E
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